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Prologue

Une famille laique israélienne est dispersée sur toute la scène. 

Le petit JOSHUA (7 ans),  ne montre aucun intérêt pour ce qui ce passe sur la scène.

MOSHEH, ( 65), le père de famille, est debout, au centre de la scène, devant un

Pupitre et s’entraine à la clarinette. 

VIOLETTE (56), sa femme, est cantatrice et fait des exercices de coloratures derrière le petit Joshua.  

 TUBAL (23), leur aîné, en uniforme de soldat israélien, est assis au piano (ou à la Contrebasse) et joue un morceau de Jazz. 

TZILLA (21), la cadette, se maquille devant un grand miroir, au fond de la scène.

La TELEVISION (dans l’angle droit de la scène) transmet en hébreux des nouvelles locales ( montrant les Haredim de Jérusalem jetant des pierres contre des touristes américains en shorts qui les filment.

Il est préférable qu’un acteur soit assis dans une caisse, représentant la TV, au lieu d’utiliser une vraie TV à grand écran. 

Ce bruit infernal doit durer  30 secondes, au maximum une minute.

JOSHUA:

Arrêtez ce bordel, (tapage, vacarme)

Vous m’empêchez d’ étudier !

Tubal, avec son Télé commande (sauf Joshua, chacun a son télecommande) baisse le volume de la TV. Le volume de la TV sera baissé où élevé, selon la situation, mais la TV reste toujours allumée.

Passent quelques secondes et on entend la première phrase de l’Hatikvah, signe d’une nouvelle d’importance exceptionnelle.

Tubal hausse au maximum le volume de la TV.

On entend la voix émotionnée du Speaker

SPEAKER:

Hakshivu, hakshivu!

Dernières nouvelles!

Ce soir, à 19 heures, le président du gouvernement  palestinien

………….. proclamera 

sur l’esplanade du Temple

La naissance de l’Etat « Phalestin » ! .

Suivra, à 21 heures, à la Knesset

La signature du traité de paix entre l’Etat d’Israel et l’Etat Phalestin !

Sonr attendus  de nombreux chefs d’Etats.

(Cris de joie, tous s’embrassent, sauf Jehoshua qui continue à lire, et  courent devant la TV. Le téléphone sonne. Chaim le prend et baisse la volume de la TV)

CHAIM:

Formidable!! Oui, Maitre, certainement,

Nous serons à la  Knesset à 20.heures.

(il pose le téléphone et embrasse sa femme)

Nous sommes tous convoqués à la Knesset,

ce soir pour jouer, L’Hatikvah  

et le dernier mouvement de la 9ième Symphonie de Beethoven !

Au travail !!

( Ils jouent le début de l'Hatikvah (Toujours seulement les premières cinq notes, signe de l’espérance inachevée..

On sonne à la porte. La sonnerie compose aussi les 5 premières notes de l’Hatikvah. Tubal va ouvrir la porte. Entrent, l’un après l’autre, les composants d’une famille hassidique, père, mère et six ou sept enfants, la famille de Reb Scholem (72).

Reb Sholem se rue  sur Chaim, pour l’embrasser. Chaim cherche à se libérer.)

REB SHOLEM:

Je suis Reb Sholem,

Le neveu de ton Grand-Père, le Rebbe Naftule.

J’étais présent à ta circoncision a Tchernobyl en 1939.

Quelle  joie de te revoir, après soixante-cinq ans!

Comme tu as grandi, Chaimele! Mais je dois dire que tu n’as pas changé du tout !

Je vous présente mes fils Shloimele, Moischele e Motele,

 mes filles Rifkele, Sarele, Rukhele e Shushele

et le fondement  de ma maison,

ma femme  Dvoire,

d’une éminente famille hassidique.

Elle est la fille du Rebbe de Shmeltz,

le disciple préféré du  Rebbe de Lubavich,

un génie de la Torah!

Et ces sympathiques jeunes gens, sont - ils les enfants avec les quels  le Saint, bénit soit – il,  a voulu te bénir ? Et cette dame distinguée est-elle ta chère femme ?

CHAIM:

Oui, c’est ma femme. Je te présente Violette Durant et

mes enfants Tubal
, Tzilla
 et Joshua.

(Toute la famille de Reb Sholem se jette sur la famille de Chaim pour l’embrasser. Ceux-ci se défendent comme ils peuvent),

REB SHOLEM:

(avec solennité)

Mais dis-moi, mon cher cousin Shmulik,

Comment ce fait il que tu ne portes pas de barbe, où est ton caftan, ton chapeau, ta kippà ? Es-tu encore circoncis ?

Et ta femme, Violette Durant…?

Est-elle, que Dieu nous garde, une goyte, une shikse ?

S’est-elle convertie au Judaïsme ?

Si elle n’a pas été convertie,

tes enfants, chas ve challila, sont des Goyim !

VIOLETTE:

Ah, je serais donc une Shikse,

Un objet répugnant, une putain,

Seulement par ce que je suis née  en France de parents chrétiens ?

Vous n’avez pas honte, vieil hypocrite !

CHAIM:

Je m’appelle Chaim et pas Shmulik, 

Qu’es-ce que tu veux de moi, cousin Sholem?

J’ai connu Violette à Paris, 

Nous nous sommes fiancés,

et mariés civilement en France.

Maintenant nous sommes israéliens et ça nous suffit.

Es – tu venu nous rendre visite ou

veux-tu nous convertir à l’Orthodoxie Chabad des Lubavich ?

(La famille de Sholem recule de trois pas et se sépare, horrifiée)

VIOLETTE:

Si vous ne voulez plus nous toucher, 

asseyez –vous au moins sur ces chaises  immondes !

Pouvons –nous vous offrir quelque chose à boire ?

REB SHOLEM:

Non, dans une maison de Goyim nous ne mangeons ni ne buvons!

(Ils s’asseyent dégoûtés, pendant que Tubal monte le volume de la TV: Toute la famille de Chaim, à l’exception de  Joshua, coure ou regarde en direction de la TV.)

TELEVISION:

"Hakshivu, hakshivu!

Trois femmes Kamikazes,

déguisées en Touristes américaines ,

se sont fait sauter en l’air devant la Knesset !

On parle de 31 morts et 48 blessés”

REB SHOLEM:

(lève les mains vers le ciel)

Merci, Seigneur, on ne signera pas!

CHAIM :

Tais-toi, prophète de mauvais augure!

Ce soir on signera !

Au travail les gars !

(Il baisse le volume de la TV. Toute la famille court autour de la table et recommence à jouer les 5 premières notes. On sonne de nouveau à la porte. Violette

va ouvrir. Entre un jeune couple timide)

IVAN:

Etes-vous la famille Stern?

CHAIM:

Stern  nous nous appelions dans la Golah
, à Tchernobyl

Maintenant, en Israël,  notre nom est Kochav,

Ce qui signifie étoile.

Qui etes-vous,

Que puis-je faire pour vous ?

IVAN:

Je suis Ivan Tchuikov

Et ma femme s’appelle Vera Naftulova Tcherniublov;

elle est la nièce de votre arrière Grand-père,

le Rebbe Naftule de Tchernobyl.

REB SHULEM

Finalement une vraie juive!

VERA:

Nous sommes à peine arrivés de Moscou. 

Vous-etes nos seuls parents en Israël !

CHAIM:

Bienvenus deux fois!

Ce soir la paix sera signée.

Asseyez-vous. Ceux-là sont d’autres cousins. Ils viennent de New York.

 ( La famille de Sholem se lève et fait une petite révérence) 

Se sont des Lubavich, ils veulent convertir tout le monde juif.

Se sont des sionistes fanatiques !

Tzilla, prépares un café turc pour nos cousins de Moscou!

TZILLA:

Papa, fout  – moi la Paix! Je veux suivre la TV!

Fais le toi - meme, le café,

vu que c’est toi qui l’as offert !

(Chaim verse d’une cafetière américaine deux tasses de café)

DVOIRE:

Qu’ils sont mal éduqués vos enfants!

On voit tout de suite que vous n’observez pas la Torah !

VIOLETTE:

C’est vous la mal éduquée!

Occupez – vous de ce qui vous regarde !

Mes enfants sont des Sabrés,

ils piquent de l’extérieur, 

au contraire de vous Orthodoxes, chère cousine,

 (Tzilla  hausse le volume de la  TV)

TELEVISION: 

Hakshivu, Hakshivu!

Entre les morts de Jérusalem, 

se trouvent neuf députés de la Knesset et

La femme de l’ambassadeur américain 

On s’attend à une imminente rétorsion de la part de notre armée.

REB SHOLEM:

(se lève)                                         Barukh ha Shem!

CHAIM:

Au travail, jouons!

Espérons la paix !

Hatikvah signifie l’espérance.

(Chaim  baisse le  volume de la TV. Toute la famille entame de nouveaul'Hatikvah. On sonne à la porte. Tubal y va. Entre un jeune colon,  juif  américain.)

LAMEK GOLDBAIN
:

Shalom à tous!

Je suis David Goldbain, votre  cousin au troisième degré.

Mon arrière arrière Grand - Père, le Rebbe Naftule de Tchernobyl,

était votre

Arrière Grand - Père.

Je viens d’arriver de Los Angeles

 pour prendre possession de la terre que Dieu nous a promis

 et de passage à Jérusalem,

Je ne voulais pas manquer l’occasion de connaître mes arrières cousins.

CHAIM:

Si tu es un de ces colons fanatiques de la Samarie,

Tu peux t’en aller tout de suite.

Sache que ma famille appartient à 

“Shalom achshav” !

Nous n’avons rien en commun,

Sauf notre arrière, arrière Grand-père !

TUBAL:

Papa, je ne fais plus partie de “Paix maintenant!”

J’ai voté pour Sharon!

CHAIM

(Se mets les mains dans les cheveux)

Tu peux t’en aller toi aussi,

Avec  ton petit cousin !

 (LAMEK hausse le volume de  la TV)

TELEVISION:

Hakshivu, Hakshivu!

Dernière heure!

Un Autobus avec 21 Colons a sauté sur une mine, on parle de 11 morts! 

LAMEK:

Maudits Arabes!

TELEVISION

Notre aviation a attaqué

 Betleem, Nablus et Jenin.

On parle de 70 morts et plus de 300 blessés !

REB SHOLEM:

(embrasse Lamek et récite une Berakhah
 qu’il invente sur le champ)

Borukh atha adosheim,

eloheinu meillekh haoilam,

asher qidshoinu leharoig ve lehaishmid kol  ovdei pessel…

(On sonne  à la porte. Violette ouvre et abbaiasse le volume de la TV. Entre un vieux Paléstinien avec une corbeille de citrons.)

PALESTINIEN:

Lemon ! Lemon! Lemon! Le kilo un Shekel!

(Il dépose la corbeille au milieu de la scène. Tous reculent, ayant peur d’un attentat)

N’ayez pas peur!

Je suis Moussa Ibn Naf tu le,

Votre arrière, arrière, arrière cousin.

J’ai fait des recherches génèalogiques sur Internet

Et découvert que nous appartenons à la meme famille !

(Il tire de sa poche son Télé commande. Tous, terrorisés,  reculent encore. Il hausse le volume de la TV)

TELEVISION:

(Speaker émotionné, presque pleurant)

Hakshivu, Hakshivu!

Je dois communiquer  …que la signature du traité de paix 

a été renvoyée sine die…

(On sonne à la porte. Une autre invasion de Hassidim, mais avec des chapeaux de fourrure, envahit la maison des Kochav. Se lève Reb Sholem e se précipite vers les  Hassidim qui  entrent).

REB SHOLEM:

Le Reb Avraham! Maudit cousin! Vas-t’en d’ici!

Hérétique, ennemi de Dieu!

Ceci est une famille patriotique juive!

Reb Chaim!

Chassez immédiatement ces  Haredim,

ils veulent la destruction de l’Etat d’Israël

Se sont des amis d’Arafat.

REB ABRAHAM:

C’est vous les vrais ennemis d’Israël

Gentils violents, qui n’attendent pas la venue du Messie!

C’est vous les responsables de cet enfer! 

(Ils se précipitent avec leur familles, l’un contre l’autre et la meme chose se passe entre David et Tubal et le reste de la famille Kochav, Tous hurlent, gesticulent, frappent, donnent des coups de pied,  pendant que la TV, haussée au maximum  continue à transmettre des nouvelles !Dans le voisinage éclate une bombe. Tous s’arretent d’un coup, silence. On entend seulement la TV)

TELEVISION:

Demain  le President ………. proclamera l’Etat   "Phalestin"

devant l’ONU de New York .

(Yoshua, qui est resté tout le temps à lire, se lève et va éteindre la TV)

YOSHUA:

Arretez d’hurler! Vous etes fous?

Vous ne faites rien d’autre que de vous chamailler

 et je ne réussis pas à étudier

Savez vous ce que j’ai trouvé dans mon livre d’histoire ?

“Les querelles et la haine entre les juifs

Fut la raison de la destruction du temple de Jérusalem.

Mais durant l’exil, 

le peuple juif, tout en étant tout le temps persécuté, est resté uni.

(On sonne à la porte. Joshua va ouvrir. Entre le Rebbe, Naftule de Tchernobyl, vêtu du Kittel
, une tunique blanche, et accompagné de deux enfants, David et Mirjam.)

REB NAFTULE:

Shalom aleikhem  ! Je suis votre patriarche et Rebbe, 

 Naftule de Tchernobyl, 

le fondateur  de  notre dynastie!

JOSHUA:

Grand-père  Naftule! Pourquoi maintenant tout le monde se bagarre ?

Qu’est-ce qui s’est passé dans notre histoire?

Pourquoi personne ne me l’explique ?

DAVID e MIRJAM:

Oui Papa, racontes - nous l’histoire de notre famille!

REB NAFTULE

(embrasse Joshua)

Tu es Joshua, le fils de Chaim Stern,

Fils de Jehoshua, le dernier Rebbe de Tchernobyl.

Je t’aime beaucoup, mon enfant, parce que tu cherches

 et tu veux comprendre.

 (Il s’adresse à Chaim)

Maintenant tu n’es plus un Tchernobyl, et meme pas un Stern. 

Tu es israélien, et tu te fais appeler Kochav - Étoile.

 Étoile de quoi? Qui illumines –tu ? 

Tu t’es abandonné corps et ame à la musique

Et  souffles toute la journée dans ta Clarinette,

au lieu d’étudier la Torah ! 

(Vers Joshua)        

Je t’ai amené mes enfants, David et Mirjam.

Ils sont morts en 1846 …d’une grippe.

Ainsi vous pourrez jouer ensemble.

(il s’adresse à tous ses descendants, présents sur la scène)

pendant que nous tous, mes enfants,

oui, vous etes tous mes enfants,

toi aussi, Violette et toi, Moussa Ibn Naft u le

 (il  les embrasse) 

si vous le désirez,

nous reconstruirons ensemble

 l’histoire de notre dynastie.

Ceci nous aidera à comprendre, 

pourquoi nous,

(Il se tourne vers le public) 

mais vous aussi,

nous nous comportons comme des fous,

à la chasse de l’argent, du pouvoir, de la richesse et du succès.

Celui qui devrait etre notre prochain est devenu notre ennemi.

NARRATEUR :

Leur histoire commence, avec Abraham,

Mais pour pas vous retenir

ici toute la nuit,

Nous allons nous rendre tout de suite en Russie. 

C’était l’année de grace 1821,

mais elle dormait encore dans le moyen-age le plus sombre.

Là vivait ou plutôt mourrait,

la majorité des juifs du monde,

dans un état de pauvreté effrayant,

mais animés d’une foi vive.

Les plus riches et les plus faibles dans la foi

émigrèrent vers l’occident.

En Allemagne, en France, en Angleterre, mais surtout en Amérique.

Les plus attachés à la Torah 

 à leurs rabbins et maîtres,

restèrent en Europe de l’Est,

qui allait devenir leur tombe

sous le Communisme, le Nazi-Fascisme et la Shoah.

 (il se tourne vers les enfants)

Maintenant nous 

revenons tous Cent soixante dix ans en arrière,

Et allons en Ukraine, à Zithomir, près de Tchernobyl.

Là,  régnait le Tsar Nicolas Ier,

un terrible despote et antisémite.

(Naftule s’adresse à toute la famille sur la scène)

NAFTULE

Pendant que quelques-uns uns d’entre vous préparent la scène,

Toi, Moussa ibn Naft u lé , Tubal et Tzilla,   toi Violette  et toi Chaim,

Tous  les autres disparaissent de la scène  et vont se changer.

Je vous accompagne dans vos loges.

Vos habits sont déjà prêts, avec vos noms et vos rôles.

Fin du Prologue

Un court entracte , pendant lequel les enfants dansent sur une mélodie juive

Les quattre désignés  mettent au centre le cube haut et posent derrière une échelle.

Enlèvent tout le reste et posent sur la scène de faux s arbres et plantes.

Premier Acte

Sous le Tsar

Première scène

(Entre en scène Reb Naftule, vêtu d’un caftan noir, chapeau typique et se promène avec les trois enfants, plongé dans une conversation animée.)

REB NAFTULE:

Enfants, regardez cette statue!

Elle représente le méchant Tzar Nicolas  1er.

Demain il arrive, et nous sommes obligés de lui chanter 

une chanson de Bienvenue

Le comité de la communauté m’a demandé de la composer.

Elle est très facile à apprendre.

Il suffit que vous me suiviez,

Quand je chante et quand je bouge !

(Chante, s’adressant à la statue imaginaire)

NAFTULE

Vive  Tsar Nicolas,  premier!

ENFANTS:

Vive Tsar Nicolas,  premier!

NAFTULE:

(Se tourne vers le public, chantant à voix presque basse)

Qu’il finisse de  nous emmerder !

Qu’il aille au diable  à crever !

(Les enfants rient)

ENFANTS

Qu’il finisse de nous emmerder,

Qu’il aille au diable à crever !

NAFTULE:

(Se tourne vers la statue)

Longue vie à notre  chèr Tsar

ENFANTS:

Longue vie à notre chèr Tsar

NAFTULE:

(Vers le public à voix basse)

Que ueQuecrève ce salaud, ce Barbare!

ENFANTS :

Que crève ce salaud, ce Barbare,

NAFTULE:

Maintenant nous la chantons toute !

TOUS :

Vive Nicolas le premier! 

(Ils se tournent, le derrière vers la statue)

Qu’il finisse de nous emmerder,

 qu’il aille au diable à crever !

(Vers la statue)                   

Longue vie à notre Tsar, 

(Vers le public)

Que uecrève le salud , le Barbare !

( En sortant de  scène, ils continuent)

que crève ce salaud ce Barbare !

Deuxième scène

(On entend  la Musique du Sigfried de Wagner qui imite le gazouillement des oiseaux. Deux  juif, Berele et Yankele, fils de Naftule  et un enfant (David) se promènent dans le parc.)

BERELE:

Espérons que le nouveau Tsar

continue la politique libérale de son père, Alexandre I

(Trompette. Monte sur le cube un Cosaque et proclame:)

1er COSAQUE:

"Edit de notre Tsar Nicolas 1er,

Père et empereur de toutes les Russies ! :

Tous les enfants males juifs, 

Qui ont atteint l’age de sept ans,

doivent être immédiatement présentés par leurs parents

Au commando militaire de leur district.

Ils seront enrôlés dans l’armée russe

et devront  servir l’armée j’usqu’à l’age de 25 ans.

Qui cache ses fils,

Sera trainé devant la court martiale !

 (Il descend du cube)

YANKELE:

(cache le petit David sous son Caftan) 

"Les salauds, les maudits!

Ils veulent détruire nos familles 

Et tuer nos fils, comme faisait le Pharaon d’Egypte!

BERELE:

"Dieu nous a sauvé du Pharaon, 

il nous sauvera aussi du Tsar Nicolas,

que lui tombent toutes ses dents, sauf une, pour le mal de dent !

Nous nous cacherons, nous trouverons des subterfuges,

 (Il tire de sa poche un billet de banque, le sent)

avec ceci,

dans l’empire russe de Nicolas 1er on obtient tout!

Tu verras, ce visse nos gouvernants  ne le perdront jamais,

meme pas sous Putin, 

jus qu’a ce que le Messie vienne »

 (Trompette. Arrive le deuxième cosaque)

2ième Cosaque:

“Ordre de notre Tsar et père Alexandre II,

Empereur de toutes les Russies ! »

Berele e Yankele:

"Oy va voy, d’autres malheurs!

2ième Cosaque:

"Au nom de notre Père le Zar Nicolas 1er :

La nouvelle Constitution de l’année de grâce 1835,

ordonne è tous les juifs,

étant de potentiels traitres, espions et révolutionnaires,

à résider dans une zone de réserve, 

loin de la frontière entre la Prusse, l’empire austro-hongrois

et la sainte Russie !

Qui, dans trois mois, se trouve hors de la zone pour les juifs,

sera arreté, puni et déporté !

Berele:

" Maudits goyim, d’abord ils tuent nos fils 

et maintenant ils veulent nous isoler

et nous faire mourir de faim ! ”

Yankele:

"Que Dieu soit bénit!

Ainsi ils nous empêchent de nous mêler à eux!

L'antisémitisme a aussi des effets bénéfiques!

Et puis… tu l’as dit toi-même

 (il tire de la poche un billet de Banque)

Avec ceci, dans la Sainte Russie on obtient tout !

Chant sur la mélodie "Dira Geld"
 (Folklore yiddish)

(Yankele mime le  corrupteur, Berele le gouverneur, Yossele, l’enfant, imite tous les deux)

Yankele:

Tu vas chez le gouverneur, tu lui offres un rouble et demi,

Berele:

Lui, imperturbable,  te traite comme son ennemi ! 

Tous

Plus de fric c’est ce que tu veux, encore plus oy, oy, oy, oy,

pour ta femme et tes maîtresses,  tu es un maudit goy!

Yankele:

Moi je fais une révérence, je lui donne  un autre billet,

Berele:

Et voilà sur le préfet, ça a un bon effet !

Tous :

Que des roubles, c’est ce que tu veux, que des roubles oy, oy, oy, oy ,

Que des roubles, en plus en or, tu es un maudit goy !

Yankele:

avec plus de décence, tu répète ta révérence,

Berele:

Tu ouvre tes poches, toutes  les deux,  lui il ferme les yeux !

Tous

Vingt roubles, voilà ce que tu veux

 et en or, oy,oy,oy,oy

Tout ce que j’ai,  je te le donne, tu es un maudit goy!

Yankele:

Vingt roubles, votre excellence

Berele:

Voilà ce qui fait la différence.

Yankele:

Deux roubles pour l’Emperér,

Berele

Qu’il aille en enfer !

Yankele:

Trois roubles pour l’Orthodoxie

Berele:

Argent jeté aux orties !

Yankele:

cinq roubles pour votre femme

Berele

Pour éviter un drame

Yankele

Dix roubles sont pour vous,

Berele:

pour boucher vos trous !

Yankele:

Tu sais Berele,

Au delà de la frontière, dans l’empire d’Autriche et d’Hongrie,

Là, ils nous honorent, nous pouvons devenir des officiers,

sans changer de religion.

Là nous ne devons pas payer pour corrompre,

Là ils viennent chez nous pour corrompre.

Là, à  Vienne,  vit un des nôtres, 

je te dis un phénomène.

Il s’occupe de l’inspection sanitaire des recrus

un certain Doktor  Goldberg.

Vu que nous autres n’aimons pas etre soldats,

Si à la visite médicale 

ils se fourrent un billet de cent Gulden dans le derrière,

il les examines, prend le billet et crie:

Hémorroïdes! Pas apte au service !

Viens un pauvre comme moi et pense :

Il est un yid, moi je suis un yid,

Je mets tout ce que j’ai : dix couronnes.

Notre cher frère dans la foi regarde derrière

Prend les dix couronnes  et crie : Apte au service !

Le pauvre crie: Mais Excellence, j’ai des hemorroides

L'Excellence: Oui, mais pas assez !

( Trompette: 1er Cosaque monte sur le cube)

1er Cosaque:

"Décret de notre cher Père et Tsar,  Alexandre II.

A tous les juifs de l’empire !

Berele :

De pire en pire !

Cosaque :

Silence !

Ayant le désir d’assimiler les juifs têtus à notre chère nation slave et russe,

j’ordonne  dès aujourd’hui  la fermeture de toutes les écoles juives, 

et l’obligation pour eux de ne fréquenter que des écoles russes.

Celui qui se convertit à la Sainte Orthodoxie,

pourra accéder à tous les métiers,

A toutes les carrières Universitaires, militaires

publiques et ecclésiastiques!

Il descend du cube

Berele:

Pfe. Ils veulent nous priver de notre langue

et nous convertir à leur idolâtrie !

Ils nous offrent des titres, des honneurs, des ministères!

Yankele:

(A voix basse)

Berele, je dois te confesser une chose,

j’ai une douleur terrible :

mon fils , la semaine dernière s’est fait baptiser.

Berele:

Et qu’es que tu as fait?

Yankele:

Je me suis plaint toute la nuit auprès de notre Dieu

Seigneur, à moi, ton fidèle serviteur,

pourquoi à moi, cette disgrâce ? 

Berele:

“Es ce que l’Eternel t’a répondu?”

Yankele:

“ D’abord il s’est tu, parce qu’ il avait honte, lui aussi!

Puis il m’a dit à voix basse:

Consoles-toi, Yankele, 

il m’est arrivé le meme malheur avec mon fils !

"Je lui ai demandé: Et toi, Seigneur, qu’es - ce que tu as fait?

Il ma répondu : Fais comme moi, écris un « Nouveau Testament ! »

(On entend plus fortement le gazouillement des oiseaux de Wagner)

Yankele:

"Finalement un peu de paix!

Entends – tu, petit Yossele, écoutes les oiseaux gazouiller, ils louent Dieu!

Yossele:

"Papa, papa, regardes!

un oiseau a  laissé tomber une grosse merde 

sur ton nouveau chapeau!

Berele:

"Tu vois Yossele,

pour les goyim ils chantent,

pour nous ils chient !

Yankele:

"Ne l’écoute pas, mon petit!

Berele est  un éternel pessimiste !

Il est en train de se transformer en un dangereux anarchiste

Viens ici, mon petit Yossele,

Tu vois ces oiseaux, petits, petits ?

YOSSELE:

Oui, mon papa.

YANKELE:

(Elévant les mains vers le ciel)

 Bénis sois- tu, Seigneur, notre Dieu, roi de l’univers, 

qui dans ton immense sagesse,

 n’as pas creé les vaches avec des ailes ! 

( Trompette! Retourne le deuxième Cosaque.)

Berele, Yankele e Yossele:

Oy va voy, de nouveaux malheurs! .

2ième Cosaque:

A notre nouveau Tsar, Alexandre III, longue vie!

Berele

(A haute voix)

Qu’il puisse atteindre cent vingt ans !

 (à voix basse)                                 

Mais tout de suite!

2° Cosaque:

 Silence!

A cause de l’assassinat de mon cher père, 

le Tsar Alexandre deux,

organisé par les maudits juifs et communistes…

Berele:

"Que chaque rouble, dans ces poches  pleines de nos sous,

se transforme en une bombe 

et le déchire en cent mille morceaux,

à fin  que meme le Messie,

quand il viendra finalement,

ne réussisse pas à les recoller ! »

2° Cosaque :

J’ai dit : Silence!

Et pour vider notre Sainte Russie

des juifs traîtres et pervertisseurs de notre cher peuple,

moi, Alexandre III, je permets, je désire, je conseille 

à tous les juifs de quitter en vitesse la Russie et d’émigrer ! »

 (Il descend du cube)

Troisième Scène

(Les trois  juifs se lèvent et commencent à danser. Arrivent un après l’autre tous les acteurs, ainsi que  les Cosaques, transformés en Hassidim barbus, discutant en yiddish,  avec d’ éloquents gestes. On entend les paroles : Amerike, Ingland, Frunkreich, Palestine, Jerusholoim).

Danse Bulgare

Reb Naftule qui, au milieu de la danse disparaît, entre en scène, gesticulant avec une lettre scellée 

NAFTULE

Silence tout le monde! 

La réponse du Saint Maggid Jehoshua de Tchernobyl est arrivée !

TOUS chantent:

"Ay, ay, ay, ay, ay, la lettre du  Maggid,

ay, ay, ay, ay, ay, ay, ay du Maggid deTchernobyl!".

Naftule:

(chante)

"Ville de Tchernobyl,  un point!...

Province  de Zitomir, un autre petit point!...

De la cour de votre Maitre, Shalom le juste, Shalom le pieux,

Maggid deTchernobyl".

Tous:

"Ay, ay, ay, ay de notre  Maggid, le juste,

de notre  Maggid le pieux et aaint 

Shalom di Tchernobyl".

Naftule:

(Ouvre en tremblant d’émotion la lettre)

" A mon cher neveux et  disciple,  Naftule, lumière de la Torah !

et à toute sa famille et disciples, Sholem Aleikhem!".

Tous:

Ay, ay, ay, ay, ay, ay, ay, ay, ay, "Oy, oy, oy, oy, oy,

Notre cher Rebbe Naftule est lumière de la Toire

NAFTULE:

"Viens ici,  Yankele, mon fils et lumière de mes yeux !

Tu es le premier d’entre nous,

qui  va en Amérique, convertir  à notre sainte Torah,nos frères juifs,

qui se sont égarés derrière la soif de l’argent  et les amusements des Goïms,

Viens à coté de moi, et lis  nous 

la décision du juste, du pieux, du saint,

Maggid, Shalom de Tchernobyl".

Tous:

"Ay, ay, ay, a, ay , la lettre du  Maggid

du juste, du pieux, du saint, Maggid de Tchernobyl".

Yankele:

( se met au centre et lit:)

"Mes bien-aimés Hassidim...".

Tous:

" Il nous appelle: Bienaimés ”

Yankele:

"... Répondant à votre Kashe”

Tous:

"à notre question”

YANKELE

"S’il est permit à un juif de se faire photographier .

Vous savez que la Sainte Torah dit:

« Ne te fais aucune image de ce qui est la haut au ciel

 et de ce qui est ici bas sur terre ! »

Après avoir  consulté 

la Toire, Michna et Gemoire, Rashi, Rambam e Rashbam,

jeûné et prié longuement pour mon cher petit-neveu Yankele,

 qui prochainement traversera les grandes eaux ,

pour ramener à la foi nos frères égarés,

je vous déclare avec certitude absolue :

La Torah permet de se faire photographier!

Tous:

"Ay, ay, ay, ay, ay, ay, ay, ay, il  nous permet,

 il est permit de se faire photographier !

Yankele:

"Mais attention, mes frères! Vous-mêmes ne pouvez pas photographier!

Parce qu’il est écrit, il est écrit : Tu ne te feras aucune image!

Ceci vaut pour nous juifs et surtout pour les hommes!

Mais si un goy fait l’immage, fait l’immage

et l’appareil photographique appartient à un goy, à un goy

Qui l’a acheté à un autre goy, à un autre goy,

Vous pouvez le faire venir

 Pour faire votre Photo de souvenir

pour le départ du cher Yankele !

Tous:

"Vite, cherchons un vrai goy, un vrai goy de sang pur,

qu’il vienne avec un goyishe appareil, 

acheté à un autre goy !

Oy, oy, oy, oy, oy, oy, heureusement qu’existe le goy

Oy, oy, oy, oy, oy, oy, heureusement qu’existe le goy

(Chercher avec une claque d’entrainer le public dans le chant)

Quatrième Scène

(Arrive un photographe goy, caché sous l’étoffe noir d’une vieille machine photographique des années1880. Le groupe se forme, et pour les faire sourire le photographe crie avec accent russe)

Photographe:

One, two, three, 'Cheese!'.

Naftule:

Je vous prie, aujourd’hui, par égard à nos chers amis, tout en français!

Photographe:

"Un, deux, trois, fromage!”.

(Le photographe fait la photo, … et sort de l’appareil)

Les juifs

"Oy, va voy! L'archimandrite Vassili!".

Naftule:

"Vous voilà encore, Excellence!

A’ quoi devons - nous l’honneur? 

Voulez-vous de nouveau nous convertir?

L'archimandrite:

"Cette fois ci non!Je suis l’unique personne à, Zithomir, qui possède un appareil photographique.Mais ma joie aujourd’hui supère mon zèle de vous convertir.

Je viens volontiers, 

Parce que finalement je peux photographier 

le départ d’au moins un de vous.

Vous voir quitter la Sainte Russie,

Me chauffe le cœur.

Il y a des gens qui prétendent,

 que vous etes le peuple de notre Seigneur Jésus.

Mais  moi je ne peux pas y croire,

Aussi sales et misérables etes vous !

Savez-vous, youpins, que cette nuit j’ai revé votre paradis?

Quelle puanteur!

Du désordre, des litiges, des vols, des ventes aux enchères, des affaires louches!

Naftule:

"Quelle coïncidence, Excellence!

Moi aussi, juste cette nuit, j’ai rêvé votre paradis

Une simple merveille, encens, parfums, ordre et propreté, silence totale,

Il n’y avait personne !

Les juifs rient.

Archimandrite Vassili:

"Ah, le juif en sait toujours une de plus!

Mais écoutez celle-ci, Rabbin!

Un juif, trompant Saint Pierre, se faufilât au Paradis.

A ce point que pouvait-on  faire? 

Saint Pierre, qui vous connaît bien

Fait proclamer, devant le paradis une vente aux enchères !

Le juif, ne pouvant pas résister à l’occasion d’une bonne affaire,

Sort un moment du paradis

et svup, saint Pierre ferme la porte derrière lui.

Naftule:

"C’est triste, mais vrai.

Mais saint Pierre, corrompu par son sang juif,

ne résista-lui non plus

et rejoignit le juif à la vente.

Ils se mirente d’accord pour acheter un petit veau d’or

à bas prix et devenus amis,

retournèrent ensemble au paradis.

Naturellement par la présence du juif le paradis était souillé.

Il fallait le consacrer de nouveau,

tache qui incombe aux prêtres et aux archimandrites.

On en chercha un pendant plus d’un mois,

mais on ne put en trouver un seul !

Les juifs rient

Vassili:

"Bien, bien,

On se reverra un autre jour

J’espère que ça sera le jour,

 quand vous m’appellerez pour la dernière Photo.

Allez tous au diable

ou en Amérique, ce qui est la meme chose.

 A la fin de cette soirée j’ai une petite surprise pour vous!

Pas de ma part…jamais !

De la part de cet hérétique qui règne à Rome!

L'antichriste  a l’intention de vous demander pardon. Il est fou !

Pardon,  je suppose, parce que vous avez crucifié le Messie !

Ha, Ha, Ha ! Hi, Hi, Hi !

Cinquième Scène 

Presentation

Je suis  Reb Naftule et j’aime la Torah,

Encore plus le Talmud, mon seul sujet d’étude

Vive la Torah, elle est ma fiancée

            Elle est ma fiancée, pour toute l’éternité !        

 (Il  chante le refrain deux fois, faisant deux tours, tenant en main un baton avec le panneau “La Torah”)

SARA

Moi je suis Sara, et je suis sa femme,

Mais c’est à la Torah qu’il consacre toute son ame !

Je suis une pauvre femme, il a une autre flamme,

et quand nous sommes au lit, encore il étudie.

(Elle fait deux tours avec le panneau « La pauvre femme »

YANKELE

Moi je m’appelle Yankele, je ne suis pas papa,

je veux devenir riche, avec peu de Torah ! 

Je veux devenir riche, avec peu de Torah !

Ce que j’aime vraiment, c’est surtout l’argent,

Et pour gagner du fric je vais  en Amérique !

Il fait deux tours avec le panneau  « le fric ».

BERELE

Moi je m’appelle Berele et je changerai le monde,

Ensemble avec les goims, nous danserons une ronde.

Vive le communisme, la voie vers l’altruisme

Sans le Capital, disparaîtra le mal

Sans le Capital, disparaîtra le mal !

Il fait deux tours avec le panneau « Vive le Comunisme ! » ou Vive Marx !

RUKHELE

Moi je m’appelle  Rukhele, je vais en Israël,

je n’en peux vraiment plus, de toute cette Babel

je n’en peux vraiment plus, de toute cette Babel !

L'unique hébraisme est le sionisme,

Oui, sans la puissance, aucune resistance, 

Oui, sans la puissance, aucune survivance !

Elle fait deux tours avec le panneau « Vive le Sionisme politique ! » ou « Vive Herzl ! »

LAMEK GOLDBAIN

Je suis Rabbi Goldbain, un sioniste parfait,

quand je vois arabe, je presse sur la gâchette,

quand je vois arabe, je presse sur la gâchette,

Cette terre nous appartient, Dieu nous l’a donnée

Pas aux Palestiniens, qui sont pour nous des chiens !

Cette terre nous appartient, Dieu nous l’a donnée

Pas aux Palestiniens, qui sont pour nous des chiens !

Il fait deux tours avec le panneau « Le Grand Israel »

MOISHELE

Je suis le petit Moishele, je joue du violon,

Naftule, mon Grand-Père, n’apprécie pas son ton,

 Naftule, mon Grand-Père, n’apprécie pas mon son,

Mais malgré sa critique, je jouerai en publique,

Le roi David lui-meme, jouait à Jérusalem

Le roi David lui-meme, jouait à Jérusalem

Il fait deux tours avec le panneau « La culture »

DEBORAH

Je suis Dvoire la psychiatre, une des moins chères,

Je guérirai l’humanité de toutes ses misères

Je guérirai l’humanité de toutes ses misères !

Perdons tous nos complexes, donnons-nous aux amplexes !

Contre  chaque forme de Stress,

J’ai toujours une compresse !

Elle fait deux tours avec le panneau :  « Vive Sigmund Freud ! »

Tous:

A vous mes chers amis, nous souhaitons cette nuit

Que personne d’entre vous retombe dans l’ennui ! Que personne d’entre vous retombe dans l’ennui !Mais avec patience et intelligence,

A vous s’éclairera, comment le monde va 

Mais avec  patience et intelligence,

A vous s’éclairera, comment le monde va !

(Le rideau se ferme et entre, venant du public, Satan, chantant son couplet, accompagné au violon et  à la Clarinette.)

(Entre, venant du public en sifflant le petit Moishele. Il monte sur lascène, et prie :)

Moishele:

"Seigneur, j’aime la petite Reyzele, je l’aime tellement!

Je veux me marier, mais nous sommes si pauvres, aides-moi!

VOIX

Confiance, mon enfant!

Moishele

"Seigneur, pour toi, qu’est-ce que c’est, mille ans?

VOIX

"Un instant".

Moishele

"Et un million de Roubles?".

VOIX

"Un centime, mon enfant".

Moishele

Seigneur, donnes-moi un centime !

VOIX

D’accord, Moishele, mais attend un instant !

Chant de Moishe e Reyzel

Moishele avance et recule  pendant le chant

Moishele

"Là, au bord de mon Sthetele, endormie une maisonnette

dans la mansarde sous le toit, vit ma petite Rosette.

Chaque soir  devant sa maison, j’attends mon  trésor

Je siffle et j’appelle : Reysel sors !

Voilà que s’ouvre la fenetre, 

elle m’envoie une petite lettre

et j’entends de la haut sa voix

Attends  un peu, je serai à toi !

moi je me promène

déjà rempli de joie, 

je compte les minutes , une , deux, trois !

Reysel sort du rideau à l’encontre de Moischele.

y

Je me promène, je suis content, et je suce du chocolat

Sur les marches j’entends déjà, 

descendre ses chers petits pas.

Puis je l’étreins, la caresse et je sens ses seins,

je l’embrasse sur sa tete, viens, viens, viens !

Reysele:

"Je te supplie, mon Moishele, de ne plus siffler ainsi.

"Pourquoi il siffle?” dit la Mamme,

elle en fait un terrible drame.

Elle dit que siffler est goyish et est mal éduqué

Appelle-moi simplement en yiddish: “Reysele!” 

Moishele:

"Dès aujourd’hui je ne sifflerais plus, 

je te le promets, ma Reysele

je deviendrai pour mon trésor, un vrai et pieux yiddele

Je deviendrai si tu le veux, pieux comme la Mamme

Chaque jour à la Synagogue pour ma flamme.

Reyzele:

"Je ne te crois pas, tu es têtu,

 tu dis ça pour me faire plaisir

Mais moi,  durant toute la nuit et les heures de loisir,

je filerai pour toi une bourse pour garder ton Tallid

et dessinerai avec de l’or,  l’étoile de David.

Moishele:

"Merci pour ton beau cadeau, merci d’avance, ma Reysele,

j’aime la maman, le violon, mais toi je t’aime énormémant ;

j’aime les pierres de la rue ou tu poses tes pieds,

Mon Dieu, dèjà,  maman t’appelle:

VOIX DE LA MAMMAN

« Reysele ! »

Moishele:

"Je m’en vais bien content, mais aussi un peu frustré

J’entend  sur les marches s’éloigner ses chers petit pieds

La rue est de nouveau deserte, mais les yeux sont pleins

de ma petite Reysele, viens, viens, viens!

Pendant le chant, la scène serta  préparée  pour le Shabbath.

Deuxième Acte

Shabbath

Première Scène 

Au centre de la scène, , richement garni, resplendit Le banquet du Shabbath. Entre le Rebbe. Il est suivi de près de Satan., qui singe ses gestes et sa façon de chanter. Sans se faire voir, il dépose sur la table une lettre avec un grand cachet rouge. Reb Naftule, fredonnant, marche d’un coté à l’autre.

Naftule:

Je sens  quelque chose dans l’air qui menace,

 un danger s’approche…

J’entends des sabots…

Satan prépare une attaque.

Oh notre Père,  Adosheim
, envoie  Michael, notre ange protecteur

envoie Eliahu, ton précurseur,

envoie le Mashiach ben David !

Mais dans la communauté meme, je sens la présence  de Satan.

Murmures, médisances,  cœurs pleins de doutes, rumeurs de révolution!

Oy Berele, mon fils, je prie pour toi,

tu étudiais avec un tel amour la Torah.

Tu aurais pu devenir un Gaon
 !

Et maintenant je te vois absent, distrait…

Ne l’éloigne pas de toi, Adosheim !

Un peu de levain corrompt toute la masse

Espérons que grâce à mes prières

Le doute, que Satan a semé dans son  cœur, soit expulsé pour toujours !

 SATAN:

 S'approche une grande fête:

Avant tout le Shabbath….le jour que je déteste le plus au monde!

Le ciel s’unit à la terre,

Et le paradis descend dans leur vie médiocre.

En plus, ils fêtent Simchath Torah, ils prononcent ça dans leur jargon yiddish

Simchas Toire, qu’elle langue dégoûtante !

C’est la fête la plus joyeuse de l’année, 

La joie pour le don de la Torah à Israël, 

que ce salaud de Moise nous a volé sur le mont Sinaï!

Il me semble que ça devrait suffire, mais non !

C’est précisement aujourd’hui 

que le Rebbe…. je le déteste,

et sa femme Sarele, ces sacs de merde
 sans cerveau,

fêtent leurs noces d’or.

Cinquante ans de fidélité ennuyeuse

· ils font l’amour, à travers un trou dans leurs draps  -

Déjà arrivent de tous les coins de l’empire,

meme de New York,

 leurs enfants, petits enfants, neveux, petits nerveux, 

toute la Mishpoche et les innombrables disciples du Rebbe

pour les fêter.

C'est moi qui leurs ferai la fête ! 

Voyons si je réussis à la gâter leur fête ?

Je veux susciter la division entre 

le Rebbe et la rebbetze,

entre ses fils et ses disciples !

Semer la haine, accuser et séparer,

 est ma plus grande satisfaction!

Ha, ha, ha, ha, ha !

(La Rebbetze entre en scène avec son balai, en boudant.)

Deuxième Scène

Naftule:

Qu’as tu, Sarele? Dis-le à ton petit mari.

Pourquoi en ce jour bénit  boudes-tu ?

Dans un moment arriveront 

nos enfants, petits enfants-, neveux, disciples, amis

et que penseront-ils de cette terrible tristesse 

qui transpire de tes yeux, ces bijoux adorables ?

Sarele:

Naftule, nous sommes mariés depuis cinquante ans

Et tu ne m’as jamais acheté quelque chose  !

Naftule:

Mais, Sarele, je ne savais pas que tu avais quelque chose à vendre!

Chant: Viens, faisons la paix!

Naftule:

Viens, faisons la paix, faisons la paix,

Cesses donc de bouder, cesse donc de bouder

Viens, et mange ce gâteau, pour toi je l’ai cuisiné

Viens, et mangeons ensemble cette tarte truffée

Sarele:

Non, je ne viens pas, je ne viens pas,

tu es mal éduqué, tu es mal éduqué.

J’aurais bien préféré,  ne pas être née,

J’aurais bien préféré, que tu ne fusses pas né!

Naftule:

Viens, faisons la paix, faisons la paix,

que fais-tu sur le seuil, que fais-tu sur le seuil,

donnes-moi un petit baiser et laisses ton orgueil,

donnes-moi un petit baiser et laisses ton orgeuil !

Sarele:

Non, je ne viens pas, je ne viens pas

Tu ne fais qu’étudier, tu ne fais que prier

Moi, toute la journée, je dois cuisiner,

Moi toute la journée, rien d’autre que nettoyer !

Naftule:

Viens, ma petite Sara, ma Sarele, tu es la plus belle femme, 

tu es la plus belle femme,

Shabbath  est à la porte, finissons donc ce drame, 

donnes  moi un petit baiser, je serai un nouveau né ! 

Sarele:

Viens, mon Naftule, 

Je veux te pardonner, je veux te pardonner

Viens  et mangeons ensemble, ce que tu as cuisiné

J’espère que c’est mangeable

Elle odore                             ça a le  goût du diable.

Troisième scène

(Pendant que Reb Naftule et Sarele, intimement réconciliés, s’assoient à la table du Shabbat et boivent le thé du Samovar, ,entrent, en chantant et dansant, tous les enfants, petits- enfants, parents, disciples et amis. Un disciple (le plus haut ou le plus bas) guide la procession , tenant le rouleau de la Torah élevé. Les autres dansent autour.)

Chant: Aujourd’hui c’est Simchath Torah

Adultes:

Nous fêtons Simchat Torah,        

Nous les juifs dans tout le monde,

c’est la fête de sept rondes
,

Nous sommes tous dans la joie !

Enfants

Oy, oy, oy, oy, oy,

dansons ensemble oy, oy, oy.

de mon Papa, un beau cadeau,

un cahier nouveau !

Tutti:

Vive Naftule notre  maître,

vive Sara, son trésor

Aujourd’hui c’est triple fête,

Ils célèbrent leurs  noces d’or. ! 

Naftule:

Merci pour ton  grand amour,

pour nous tous,  ma Sarele

De la maison tu es  pilier,

une parfaite Rebbetze

Sarele:

Tu es pour moi un  don de Dieu,

Mon beshelt
dès la jeunesse,

Aujourd’hui que nous sommes vieux,

Augmente encore la tendresse !

Enfants

Oy, oy, oy, oy, oy,

dansons ensemble oy, oy, oy.

de mon Papa, un beau cadeau,

un crayon  nouveau !

Tous:

Lechaim! Lechaim!

Lechaim à la vie!

Buvons à la Torah !

à la vie infinie!

(A la fin de la danse, tous, du Rebbe au plus jeune, donnent un baiser à la Torah, laquelle serà fixée sur un piedestal, où elle restera  jusqu’à la révolution bolchevique.

Puis tout le monde s’assied à table. La lumière diminue, un phare illumine la Torah.)

Quatrième Scène:  Shabbath

Naftule:

Mammele, mes enfants, disciples et amis

Préparons-nous pour accueillir le Shabbath.

Les Fautes, les méchancetés, les pêchés de cette semaine,

Attirent le pardon du Saint, bénit soit-il.

Il nous enverra la reine Shabbath, sa fiancée.

Elle nous donnera  une ame nouvelle d’amour

pendant ce Shabbath ! 

Chant : Pourquoi ?

Pourquoi, pourquoi, mon ame es-tu tombée ?

Pourquoi, pourquoi du ciel dans l’abîme?

Pour  gémir vers le Saint, vers son amour éternel

Quand j’espère en lui, je sors de l’enfer.

Plus je me suis séparé de lui,

plus dans son cœur je m’enfuis. 

Pourquoi, pourquoi, mon ame es-tu tombée ?

Pourquoi, pourquoi,  du ciel dans l’abîme?

Pour recevoir ce  Shabbath, notre reine bien-aimée

Elle nous donnera son ame, une ame de fiancé

Plus je me suis éloigné de ma fiancée, la reine

Plus proche de sa  beauté, l’amour de Dieu m’entraine.

Berakhah
 de la lumière

(Sara,  allume deux bougies sur des candélabres (ou un candélabre) et prononce en chantant la bénédiction sur la lumière.)

SARA

Barukh atha Adonai, eloheinu melekh haolam,

asher kidshanu ve tzivanu lehadliq

Ner shel Shabbath

(La lumière passe des deux bougies, aux bougies que chaque participant a déjà devant lui.) 

Chant: Shalom aleikhem malakhei hashalom

Shalom aleikhem, malakhei hashalom, malakhei Elion,

Mi melekh malakhei hamalakhim

Hakadosh barukh hu!

Bochem le shalom zehtchem leshalom, malakhei Elion!

Mi melekh malakhei ha malakhim? Ha qadosh Barukh hu!

Reb Naftule:

"Ouvrez la porte, 

et que entre la reine Shabbath

(Un enfant va ouvrir la porte, tous se lèvent et se concentrent sur la porte ouverte.)

Venez, bien-aimés à l’encontre de la fiancée!".

Chant : Lekhà dodì

Enfant :

Je vous dit: Viens bien-aimé!

Tous:

Nous voilà, tchiribiribum!

Enfant:

Pour rencontrer la fiancée!

Tous:

Tchiribiribiribiribum

Enfant:

Viens bien-aimé! 

Tous

Tchiribiribum

Enfant

Voilà la fiancée

Tous:

Tchiribiribum

Enfant:

Voilà la fiancée!

Pendant le chant entre Satan, s'approche  a Berele et lui injecte avec une grande sirengue son poison.

Tous :

« Tchiribiribiribiribum !

(En hébreux)

Nomar lachem: Lechah dodi! inu kulchem.

Tchiribiribum

Nomar lachem likrath kalà:

"Tchiribiribiribiribum!

Lechah dodi!

Tchiribiribum,

likrath kalah! 

Tschiribiribum!

Lechah dodi likrath kalah!

Tchiribiribiribiribum

(L’Enfant vers la public)

Maintenant nous chantons en hébreux, tous ensemble le refrain Tchiribiribum:

Essayons !

Nomar lachem: Lechah dodi! inu kulchem.

Tchiribiribum

Nomar lachem likrath kalà:

"Tchiribiribiribiribum!

Lechah dodi!

Tchiribiribum,

likrath kalah! 

Tschiribiribum!

Lechah dodi likrath kalah!

Tchiribiribiribiribum

Berele:

monte sur le petit cube:

Quel sens ont toutes ces betises, histoires d’anges,

de la reine Shabbath, ame nouvelle et autres fantaisies?

Je n’y crois plus!

Nous vivons au dix neuvième siècle!

Ce qui compte aujourd’hui

C’est la science, les mathématiques, les inventions, le progrès

La philosophie, la démocratie, 

et pas ces stupides légendes et traditions inutiles!

Tous:

Oy, oy va voy. Berele! Tu doutes? Comment oses-tu?

Chant : Viens ici mon Philosophe

Hassid:

Viens ici mon philosophe,

avec ton cerveau de plat,

le Rebbe, lui, t’enseignera

Comment tout  commença

Tous:

Oy ia bebam.

Oy ia bebam.

Oy ia bebam, bam bambam.

Oy ia bebam.

Oy ia bebam.

Oy ia bebam, bam bam.

Hassid:

T’as inventé une belle fusée

Pour voler sur la lune,

le Rebbe rit, il en a une

qui monte jusqu’à Dieu!

Tous :

Oy ia bebam.

Oy ia bebam.

Oy ia bebam, bam bam bam,

Oy ia bebam, oy ia bebam, oy ia bebam, bam bam.

Hassid

Tu crois avec l’intelligence

trouver la vérité,

 faire entrer dans ton petit cerveau,

toute l’éternité

Tous :

Oy ia bebam.

Oy ia bebam.

Oy ia bebam, bam bam bam

Oy ia bebam.

Oy ia bebam.

Oy ia bebam, bam bam.

Hassid :

Viens donc ici grand, Philosophe,

cerveau de lapin !

Le Rebbe, lui va t’enseigner

que toute chose a une fin!

Tous:

Oy ia bebam….

Oy ia bebam.

Oy ia bebam, bam bam bam

Oy ia bebam.

Oy ia bebam.

Oy ia bebam, bam bam.

Bénédiction sur le vin et le pain.

(Reb Naftule se lève, remplit un calice d’argent, j’usqu’à ce qu’il déborde
; puis chante la bénédiction sur le vin)

Reb Naftule:

Barukh atha adonai, Eloheinu melekh haolam, bore pri hagafen
.

(Il boit, puis passe la coupe d’abord à sa droite en disant: Shabbath Shalom…(nom) Qui est à sa droite répond : Shabbat Shalom u menuchah,
 Rebbe! Puis il passe le calice au prochain. La meme chose se passe à gauche ; le dernier rapporte le calice au Rebbe.

(Le Rebbe prend une tresse de pain blanc
, laisse tomber dessus quelques grains de sel et chante:)

Barukh atha adonai, Eloheinu melekh haolam, motzi lechem min haaretz

( Il rompe le pain, mange un morceau le passe d’abord à sa droite en disant: Shabbath Shalom  …(nom) Qui est à sa droite répond : Shabbat Shalom u menuchah Rebbe! Puis il passe le pain  au prochain etc.. La meme chose se passe à gauche.

Chant: Voici la Rebbetze

Rebbetze Sara

Silence tout le monde, voici la Rebbetze,

Une telle femme, qui la trouvera ? 

Sans la chère Rebbetze, dans la cuisine,

toute la maison tombera en ruines

Tous:

Oy, quelle rebbetze, femme délicieuse !

Comme elle parle, comme elle danse, simplement gracieuse!

Oy, hassidim, oy talmidim
, chantons, dansons, tchiribim

 La Rebbetze, cette  femme, est vraiment pleine de charme!

Oy, hassidim, oy talmidim, chantons, dansons,  tchiribim,

Notre Rebbetze, cette  femme, est vraiment pleine de charme!

Rebbetze Sara

Silence tout le monde, voici la Rebbetze,

Une telle femme sage, qui la trouverà? , 

Vive la reine, qui regne avec son roi,

Le reb Naftul, berger de notre foi !

Tous :

Oy, qu’elle  rebbetze a notre Reb Naftule,

Car sans elle, lui et nous, serions déjà mechulle

Oy, chassidim, oy talmidim, chantons, dansons tchiribim

Notre Rebbetze, cette  femme, est vraiment pleine de charme!

(Pendant qu’ils commencent à manger ils chantent une comptine)

Une Comptine en yiddish

1er Enfant : Rebeniu , wus werd sein wenn Mashiach wird kummen ?

Reb Dovid: Wenn Mashiach werd kummen werd mer machen en Siddeniu!

2ième Enfant: Rebbeniu, und wus werd men essen oif dem Siddeniu?

Reb Dovid: Den Leviossen!

Tous: Den Leviossen!

 Den Leviossen werd men essen oif dem Siddeniu!

3ième Enfant: Rebbeniu, wus werd men trinken oif dem Siddeniu?

Reb Dovid: Yain fun Gan Eden!

Tous: Yajin fun Gan Eden!

Yayin fun gan Eden werd men trinken, den Leviathen werd men essen, 

oif dem Siddeniu!

4ième Enfant: Rebbeniu, wer wird uns Toire sugen oif dem Siddeniu?

Reb Dovid: Moische Rabbeinu!

Tous: Moische Rabbeinu 

Moische rabbenu wird Toire sugen, Yayin fun Gan Eden werd men trinken, 

den Leviathen wird men Essen, oif dem Siddeniu!

5ième enfant: Rebbeniu, wer wird uns singen oif dem Siddeniu?

Reb Dovid: Dovid, hamelekh

 Tous: Dovid hamelekh!

Dovid hamelekh werd uns singen, 

Moishe Rabbeinu Toire sugen, Yain fun Gan Eden werd men trinken, 

den Leviothen werd men essen, auf dem Siddeniu !

6ième enfant: Rebbeniu, wer wird uns loichten oif dem siddeniu ?

Reb Dovid: Der Mashiach, ben Dovid!

Tous: Der Mashiach ben Dovid!

Der Mashiach werd uns loichten, David hamelekh werd uns singen, Moishe Rabbenu wird Toire sugen, Yayin vun Gan Eden werd men trinken, 

den Leviossen werd mer essen

Tous se lèvent                                          Oif dem Siddeniu!!

(Ils débarassent la table. Reb Naftule commence à danser et monte sur la table )

Chant: Sha, still!

Soliste:

Sha! Still! Arrêtez de parler,

Le Rebbe se lève pour danser.

Sha! Still! Ne faites pas de fracas,

Le Rebbe danse pour la Torah.

Tous

Et quand le Rebbe danse, dansent meme les murs,

tremblent les démons et tous ce qui est impur,

Et quand le Rebbe danse, dansent meme les tables,

Fuit en occident le roi de tous les diables !

Soliste

Sha! Still! Arrêtez de parler,

Le Rebbe se lève à danser.

Sha! Still! Ne faites pas de fracas,

Le Rebbe danse pour la Torah.

Tous

Et quand le Rebbe danse, dansent meme les murs,

tremblent les démons et tous ce qui est impur,

Et quand le Rebbe danse, dansent meme les tables,

Fuit en occident le roi de tous les diables !

Reb Naftule:

A’ la fin de ce Shabbath
, 

Invoquons  le Prophète Elie,

nous l’attendons avec impatience,

il nous annoncera la venue du Messie, ben David,

le bénit de Dieu.

Chant: Eliahu haNavi

Tous:

Eliahu, ha navi, Eliahu ha tishbi, Eliahu ha Giladi,

bimeharah iavo elenu im Mashiach ben David,

bimeharah iavo elenu im Mashiach ben David

Chant; Shavuah tov - bonne semine

Tous:

Shavuah tov, Shavuah tov, Shavuah tov, Shavuah tov

a gite woch, a gite woch, a gite woch, a gite woch!

Naftule:

 Maintenant mes frères, allons tous dormir,

La reine Shabbath, elle doit d'enfuire.

Pendant la semaine, gardez la Toire,

Après le travail, étudiez la Gemoire

Tous:

Shavuah tov, Shavuah tov, Shavuah tov, Shavuah tov

a gite woch, a gite woch, a gite woch, a gite woch

Cinquième Scène

On entend des sabots de chevaux, des injures en russe, une tempête et on frappe avec des coups de pieds à la porte ! Tous se cachent.

Entrent déchainés un groupe de Cosaques, jettent par terre la table du Shabbath et  la Torah et disparaissent de l’autre coté de la scène. Silence (20 secondes)

On entend les pleurs d’un bébé (Comme présage d’une catastrophe imminente.) 

Une femme vêtue  de loques, tenant un bébé qui crie dans ses bras, court trois fois le long de la scène (signifiant la fuite).

2 enfants, vendeurs de journaux, attraversent la scène en criant:

Enfants :

  Dictature du prolétariat !

Le Tzar Nicolas II  assassiné

 Lenine au pouvoir !

Déclaration Balfour!

Foyer juif en Palestine!

Se déchaînent les forces de la révolution, on entende la « Marseillaise » qui se transforme en « Internationale » et  « Hatikvah ». Coups de Canons . Silence

Tous retournent pleins de peur sur  scène.

(Transformé de railleur en révolutionnaire, monte sur le cube)

Berele:

Papà, donnes-moi ta bénédiction.

Je vais a Moscou,

participer à la révolution!

Combattre pour la liberté! 

Reb Naftule:

Ah, il va a Moscou, 

il va, il me demande pas permission!

Vous avez entendu l’imbécile?

Incroyable!

Il veut combattre pour la liberté 

et il veut ma bénédiction !

Il n’y a pas d’autre liberté que la Torah!

Berel…mon « fils! »

Tu as donc étudié pour rien?

Tu as prié pour rien ?

Chanté pour rien ?

Tu es devenu un rien !

(Satan entre doucement et murmure quelque chose dans l’oreille de Berele.)

Ne te perds pas Berel,

N’y vas pas, mon Berele,

Je ne te le permets pas,

Non, mon fils! Je ne te bénis pas! 

(Sur un motif de Monteverdi , L’incoronation de Popée, la mort de Seneca, acte II,6, 

Berele harangue sa famille)

Berele:

Camarades et frères!

 Enfin  l’heure a sonné

 la fin de ces salauds

 Capitalistes s'approche!

Tous:

N’y vas pas, Berele, 

n’y vas pas Berele, n’y vas pas Berele,

 n’y vas pas, non ! Berele non !

Berele:

Camarades et frères!

 Enfin  l’heure a sonné,

 la mort  de ces   maudits

impérialistes s'approche!!

Tous:

N’y vas pas, Berele, 

n’y vas pas Berele, n’y vas pas Berele,

 n’y vas pas, non ! Berele non !

Il saute du cube et se débarrasse de tout signe juif, caftan, chapeau, payoth et les jette par terre. Dessous il est déjà vêtu de révolutionnaire et porte un revolver.

Berele:

Sì,  j’y vais!

Vous ne me retiendrez pas!

L'humanité m’appelle, 

une aube nouvelle se lève à l’horizon,

la liberté du juif et du russe,

l’affranchissement des pauvres,

l’amour entre tous les peuples!

Chant de Berele

"Au revoir mes petits juifs, je n’ai plus de patrie

je suis citoyen du monde, voilà mon parti.

Je ne supporte plus les lois, le lavage des cercaux,

Je cherche la fraternité, la  mort des bourreaux

Continuez donc à prier,  je m’en vais pour toujours,

le sac à dos sur mes épaules, vers le vrai amour.

Mon Talmud et toutes les choses 

que j’ai jeté par terre,

Je vous les laisse,  elles serviront 

pour   pleurer votre misère

(Le rideau tombe)

(La mélodie continue, pendant que Berele s’en va à travers le public. Elle se transforme  en un chant révolutionnaire yiddish, chanté par une femme socialiste qui entre à travers le public.

Révolutionaire

Un mer zayen alle  Brider,

Tous

 oy, oy alle Brider, oy, oy, oy.

Révolutionaire

Un mer singen freilekh Lider,

Tous 

oy oy freilech Lieder, oy, oy, oy. 

Oy oy  oy oyoyoy, oy oy oy oy 

Oy oy  oy oyoyoy, oy oy oy oy ( Ecc.)

Révolutionaire

Un mer zaynen alle eynik,

Tous

Oy, oy, alle eynik, oy, oy, oy

Révolutionaire

Tsi mir zaynen fil tsi veynik.

Tous

Oy, oy, fil zu veynik, oy, oy, oy.

Oy oy  oy oyoyoy, oy oy oy oy

Oy oy  oy oyoyoy, oy oy oy oy ( Ecc.)

Révolutionaire

Un mer libn sich dokh alle,

Tous

oy, oy, sich doch alle

Révolutionaire

Vi a khosn mit a kale,

oy, oy, oy.

Oy oy  oy oyoyoy, oy oy oy oy 

Oy oy  oy oyoyoy, oy oy oy oy ( Ecc.)

Fin du premier acte

Deuxième Acte

La révolte

Sur la scène en diverses attitudes, (étude, jeu d'echecs) la famille chassidique. Les enfants jouent au dés.

Première Scène

Berele, désormais  Boris Stern, vêtu en révolutionnaire, retourne de Moscou.

Il entre à travers le public, on entend douze coups de cloche

Berel-Boris

Maison, chère maison, probablement je ne te verrai plus jamais.

Papa, m’acceuillera-t-il?

Je suis son préféré et je sais que je lui brise le cœur.

Mais il faut obéir à l’histoire!

Nos pères attendent depuis trois mille ans le Messie.

Le Messie est arrivé et ils ne s’en aperçoivent pas!

Le Messie c’est la révolution du prolétariat.

L’égalité entre les hommes,

L’abolition de toutes les formes d’exploitation,

la destruction de toutes les religions

l’opium des peuples !

Berel:

Berel frappe à la porte ou fait sonner  une cloche

Shulem Aleikhem.

Chant: Fun vannen kummt a yid?

Reb Naftule:

Fun vannen kummt a yid?

Tous:

D’où vient donc le juif, d’où vient donc  le juif? D’où vient donc le juif? 

Berel:

Fun Moskva!

Reb Naftule:

Wage tut men in Moskva?

Tutti:

Qu’est - ce qu’on fait donc à Moscou ? qu’est - ce qu’on fait donc à Moscou ? ?

Qu’es se qui se passe là?

Le rideau se lève et la famille réunie voit Berele.

Tous:

Berele!

Reb Naftule:

J’espérais ne plus te revoir,

Mais une fois que tu es retourné, mon fils…

Comment  va  le grand monde, 

Est il vraiment aussi beau qu’on raconte, Berel ?

Parles - nous des juifs de Moscou !

Berele:

Frères, camarades, écoutez!

Moscou est une ville extraordinaire!

J’y ai rencontré un juif comme toi, Père,

Avec sa communauté, de disciples très bons et braves

 à se dondoler  en priant tout le jour.

J’ai rencontré un juif athée qui connait le Talmud par coeur

et mieux que toi,

et a découvert qu’il a été copié de manuscrits hindoux,

manipulés par les rabbins .

Trois fois par jour il croise les jambes 

Et dit pendant une demi heure “Om”.

J’ai rencontré un juif capitaliste,

l’homme le plus riche de Moscou,

et fait du commerce avec le monde entier 

vendant des jambons,  qu'il produit.

Tous

Oy va voy!

Berele:

J’ai parlé avec un champion de boxe juif,

Un violoniste, le meilleur du monde.

Il voyage meme le Shabbath d’une ville à l’autre,

jouant pour des milliers de goim et juifs.

Et puis j’ai rencontré un groupe de juifs foux,

Ils se font appeler Sionistes

Et veulent retourner à Jérusalem

Pour y établir un Etat juif

Avec leur travail et leurs fusils,

 sans attendre le Messie!

Tous:

Oy, Gewalt!

Berele:

Mais j’ai aussi vu un  juif pauvre, veuf,

maigre comme un squelette,

 avec une douzaine d’enfants maladifs,

sans travail,  vivant dans une terrible misère.

Naftule

Tu radotes, Berele?

Moscou est une ville immense

Avec plus d’un million de juifs,

Malheureusement c’est normal,

qu’il y ait des juifs différents !

Berel:

Mais tu n’as rien compris, Papa,

C’est le meme juif !

Tous:

(à l’exception du Rebbe):               C’ést le meme juif?

Rebbe:

Le meme juif?

Tous:

Alors, Rebbeniu, si c’ést le meme juif,

dis-nous, qui est juif ?

Reb Naftule

Apportez-moi le Talmud!

( scrutant le Talmud)                 Nos sages, de mémoire bénie, Baba batra 24b,

disent unanimement: 

“Juif est qui descend de mère juive, est circoncis 

et les goyim qui se convertissent  au judaïsme .

Chant: Si, de toute façon, je suis juif

Berel:

Si de toute façon  je suis juif, que veux tu de moi?

Tous:

Si nous sommes de toute façon juifs, que veux tu de nous?

Nous ne voulons plus souffrire, 

nous ne voulons plus  mourire !

Nous ne voulons plus étudier, prier,

observer la Torah !

On en a mare  de ce bazar, 

nous n'obéissons plus au Tsar !

Si tous cherchent à s’enrichir, 

pourquoi alors encore souffrir.

Il nous suffit un peu de Torah!

Oy, un tout petit peu de cette Torah!

Reysele

Si je suis de toute façon juive,

que veux –tu de moi?

Femmes :

Si nous sommes de toute façon juives, que veux tu de nous?

Nous ne voulons plus d’enfants, 

nous ne voulons plus laver!

Nous ne voulons plus obéir, nous taire,

et seulement cuisiner!

De nos maris qui jouent les Tsars,

nous en avons vraiment plus que mare,

Ils font semblant d’aimer la Torah,

Mais nous  savons bien qu’ils n’observent rien, 

vaut mieux divorcer, nom d'un chien!

Ca suffit d’être toujours domineés !

Oy, d’être toujours piétiné sous leurs pieds !

Yankele:

Si je suis de toute façon juif, pries donc toi pour moi !

Tous:

Si nous sommes de toute façon juifs, 

étudies pour nous!

 Nous avons  trop à faire,

pour vaincre cette  misère,

prier est une  manie pieuse, 

mais  pas  une chose sérieuse!

(Pendant que Rebbe et la Rebbetze se démènent,  ils saisissent le Rebbe et le haussent sur le cube).

Si donc tu aime tellement prier,

nous allons tout de suite te faire monter,

vers ve Dieu qui nous a pas creé !

Là-haut tu pourras  étudier,

mais cesse enfin à  emmerder!

Croire en Dieu c’est une insulte,

pour nous, des gens modernes, des gens adultes!

Berel:

Père, je te communique,  

que je suis entré au parti communiste,

que je m’appelle maintenant Boris Stern,

et que j’ai été nommé par le Comité central du parti,

commissaire politique de la nation juive
 ! 

Rebbe:

Shemà Israël!

Ecoutes Berele, mon fils !

le Seigneur est notre Dieu,

Le Seigneur est un !

Tu aimeras le Seigneur,  ton Dieu de tout ton cœur,

de tout ton être et de toutes tes forces !

Berel:

Ecoute Camerade Naftule, 

le parti communiste est mon Dieu,

Le parti communiste est le seul parti !

J’aimerais  Marx, Engels, Lénine et Staline,

De tout mon cœur, de tout mon être et de toutes mes forces !

Naftule:

Berel, vas t’en !

 tu n’es plus mon fils, tu es mort pour nous!

Berel:

Camarades, maman, frères, disciples,

Disposez – vous en file et chantons,

tous ensemble le chant de la solidarité !

Tous en marche circulaire!

Chant: La solidarité

(Musique di Kurt Weil.)

Berele:

Ouvriers du monde entier, unis pour la liberté,

Nous marcherons jusqu’au fond, nous vaincrons la pauvreté !

Tous :

Marchons, n’hésitez pas, pour une nouvelle société!

Marchons, ne doutez pas, oui, notre force, c’est la solidarité!

 (Reb Naftule descend du cube et avec Sara, un disciple et les trois enfants marche en direction opposée).

Berel:

Juif, Noir, Jaune et Blanc, s’approche la fin de toute guerre,

si nous marchons flanc contre flanc,

 sachant que nous sommes des frères !

Tous:

Marchons, n’hésitez pas, pour une nouvelle société!

Marchons, ne doutez pas, oui, notre force, c’est la solidarité !

Marchons, n’hésitez pas, pour une nouvelle société!

Marchons, ne doutez pas, oui, notre force, est la solidarité!

La musique et le chant « Marchons, n’hésitez pas… »continue, pendant que Berel sort, avec sa suite, à travers le public.

 (Alors qu’ils sortent, restent Sara,  un disciple et les trois enfants. Ils se disposent autour du cube. Le Rebbe remonte volontairement sur le cube.)

Rebbe Naftule

(Du cube):

Je lui ai dit qu’il est mort pour moi,

Mais je continue à l’aimer.

Berele Bni, Berele Bni,
 comment pourrais-je t’oublier?

(Il sort de sa poche la “Prava” et lis: Pendant qu’il lit, deux Tchékistes , suivis du diable, apportent une caisse , dans laquelle est enfermé Berel,  les yeux bandés)

Aujourd’hui on m'apporte la Prava  de Moscou. 

Je l’ouvre, je vois la Photo de mon fils et je lis:

(A ce moment les Tchékistes ouvrent la caisse)

"Boris Stern, alias Berel Naftulovich,

ex commissaire politique pour la nation juive, 

cette ignoble crapule au service de l’impérialisme juif international

fils du réactionnaire Rebbe de Tchernobyl,

a confessé être un espion à la solde des ennemis du prolétariat.

Fusillé le  13 septembre 1934...A Yom Kippur.

Chant: Moide ani

Berele :

Moide ani, moide ani, moide anii lefonekha

Dieu d’amour, veille sur ton fils, qui a perdu sa terre,

 J’ai renié,  j’ai tué.

J’ai oublié la Torah, j’ai oublié la Torah, j’ai renié la Torah !

Moide ani, moide ani, moide aniii lefonekha

Viens à mon aide, de ta Torah j’ai dévié.

J’étais jeune, fourvoyé, des étrangers m’ont trompé,

des étrangers m’ont trompé, des étrangers m’ont fourvoyé.

Moide ani, moide ani, moide aniii lefonekha

Il crie:

Shemà Israel, Adonai Eloheinu, Adonai echad!

(Les Tchékistes l’abattent et l’éloignent .Toutes les lumières s’éteignent un moment (20sec)

La scène illumine Satan, qui porte deux  sacs plein d’habits de riches  et de pauvres, qu’il vide au centre de la scène. 

Arrivent de trois cotés Yankele, Moishele et Reysele)

Yankele :

Si je suis de toute façon juif,

Tatte
 , que veux tu de moi? 

Je ne veux plus prier, étudier, Toire, Gemoire, 

Rashi, Rambam et Shulchan Arokh !

(Il jette  Caftan, Chapeau, Kippa et  coupe ses Payoth, formant un autre tas d’habits)

Moishele

Si je suis de toute façon juif,

Séide
 , que veux tu de moi ?

J’en ai marre d’observer six cent treize commandements, 

sans récompense, ni lamentation!

Il jette, lui aussi Caftan, ,Chapeau et Payoth sur le tas, mais garde la Kippa. 

Reysele:

Si je suis de toute façon juive, 

Tatte, que veux tu de moi?

Je ne veux plus d’enfants, nettoyer, éduquer, servir et cuisiner !

Elle s’enlève le voile, la perruque, la robe longue et les jete sur le tas.

Reysele:

Tatte, je suis devenu sioniste socialiste

et me prépare à émmigrer 

dans un Kibboutz en Palestine !

(Reb Naftule se voile)

Chant : Tatte, je vais en Palestine

Rukhele:

Papà,  je vais en Palestine,

je retourne à notre terre.

Bénit soit-il!

Tous:

Benit soit-il!!

Rukhele:

Bénit soit celui, qui aspire à Sion! 

Allons mes frères, la nuit est passée,

En marche vers le liberté !

N’existera plus, ni se soulèvera

un  peuple qui nous opprimera!

Im tichkechi, Jerushalaim,

tidbaq leshoni le chiqi!

Donnons nous la main mes frères, 

retournons à notre Mère - Terre,

une terre vierge, sans un peuple,

pour un peuple qui n’as pas de terre

Bénit soit!

Tous:

Béni soit!

Pendant la chanson de Rukhele Moishele et Yankele commencent à s’habiller .

Yankele  saisit toujours les meilleurs habits . Il se met un cylindre, smoking, bâton d’argent, monocle etc., tandis que Moishele doit s’habiller comme mendiant, deux souliers différents, et, au fond du tas, trouve : un violon !

Reysele:

Bénit soit celui qui retourne à Sion!

Un peuple hait, une nation chassée, 

reconquerre la normalité !

 N’existera plus, ni se soulèvera,

un peuple qui nous opprimera ! 

Im tichkechi, Jerushalaim,

tidbaq leshoni le chiqi!

Moishele prend son violon et chante

Chant: Le petit mendiant

Moishele

Je suis un juif tout petit, comme vous voyez, je suis joli,

je chante tout le jour ma joie, je suis libre  comme un roi !

Je ne sais pas où je suis né, ma mère m’a abandonnée,

mon père s’est fait excecuter, ils l’ont surpris à voler.

Violon,  mon vieux violon, joue la chanson de mon cœur,

quand la vie devient amère, le monde m'abat avec fureur !

 Le violon que mon père m’a laissé,

 joue  le chant du rejeté , 

les larmes de ma pauvre maman, 

forment les paroles de ma chanson.

Mon violon est prisonnier, depuis le jour où je suis né

D’un pays à l’autre chassé, sans jamais me reposer !

Violon,  mon chère, violon, joue la chanson de mon cœur,

quand la vie devient amère, le monde m'abat avec fureur !

Le cri de la violence, la chanson  de l’arrogance,

Moi, un juif tout petit, je la connaît, je l’ai subi !

 Si vous aimez  donc mon  chant, si vous aimez mon violon,

je veux bien jouer pour vous, 

vous me donnerez quelques  sous !

Violon,  mon chère, violon, joue la chanson de mon cœur, 

quand la vie devient amer, le monde m'abat avec fureur !

(Durant les applaudissements (si il y en a), Moishele traverse avec sa Kippa le publique, demandant l’aumône. Au bout d’un moment, Yankele, assis entre le publique, saute de sa chaise et chasse Moishele à travers tout le théâtre.

Yankele:

"Salaud, maudit, tu fuis, mais je t’attrappe

( Moishele trouve refuge dans sa maisonette (Le cube TV, avec fenetre). Yankele frappe à la porte. Moishele, après un moment, ouvre la fenetre, faisant semblant d’être étonné)

Moishele:

Ah s’est toi,  Yankele? Je faisais ma sieste

Yankele:

Shnorrer
 de ma ruine, mendiant dégoûtant,

Je savais que tu était la dedans, dans mon appartement!

Tu me dois trois mois de location, et si tu ne paye pas, 

j’appelle la police!

Moishele:

Que puis-je faire pour toi, Yankele?

Yankele:

(Yankele fonce la porte avec un coup de pied)

tu ne peux faire pour moi qu’ne seule chose :

Payer les trois mois!

Chant Diregeld

Moishele:

Entre l’usurier,

 nettoie pas meme ses pieds,

si on ne paye pas l’appartement,

menace la prison !

Tous:

Que du fric, c’est ce que tu veux,

Que du fric, oy, oy, oy, oy,

je n’en ai pas, oy, oy, oy,

t’es pire qu’un vrai goy !

Moishele:

Avec quoi dois-je te payer,

Je n’ai meme pas de quoi manger,

Après mon prochain concert,

 tu recevras un billet vert!

Yankele:

Si tu ne payes pas tout de suite, je te jette à la rue

Je t’envoie en prison et prend ton violon!

Tous:

Que du fric, c’est ce que tu veux,

Que du fric, oy, oy, oy, oy,

je n’en ai pas, oy, oy, oy,

t’es pire qu’un vrai goy !

Moishele:

(parlé)

D’accord, d’accord je payerai la moitié par chèque

 et l’autre moitié par lettre de change.

Yankele:

Je payerai, payerai. Quand?

Et tes lettres de changes je n’en veux pas. Elles sont peu sures !

Moishele:

"Que veux dire “peu sures”

Elles sont plus sures que ton argent comptant!

Demain ton comptant tu l’auras dépensé,

Mes lettres de change, au contraire, resteront à toi, 

à tes enfants et à tes petits enfants !

Yankele:

chantant

Je fais une exception,  j’accepte donc ton chèque,

mais je te préviens, que  le chèque soit couvert!

Moishele

Moishele tire de sa poche un vieux cheque tout chiffonné

Trente roubles... au nom de qui ?.

Yankele

Chevalier Yossef Naftulovich Crapoulinski .

Moishele :

écrit

Reb Yankele, fils du Rebbe Naftule de Tchernobyl.

Et avant de signer se met la Kippa sur la tete.

Yankele:

Chante                                                    

Pourquoi , avant de signer,  mets-tu la Kippa ?

Moishele:

C’est l’unique couverture que j’ai, prends donc ca!

Yankele prend le chèque, le déchire, le jette par terre et le piétine. 

Yankele:

"Au lieu de ton argent,

je prend ton violon,

demain si tu payeras,

peut-être que tu l’auras !

Moishele:

Demain tu seras payé,

espèce de goy dégénéré.

Encore, c’est ma villa,

Et avec un coup de pied au cu le chasse

 pour payement prends ça !

Parlé

A propos, comment se développe ta mission à New York?

Combien de juifs as – tu converti à ton dieu, l'argent?

Yankele:

Presque tous!

Moishele retourne dans sa bicoque; s'approche Satan pour injecter son poison a Yankele.

Reb Naftule:

"Ecoute, Yankele, toi qui étais la joie de mes yeux,

le Seigneur est notre Dieu, le Seigneur est un!

Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur, 

de tout ton être et de toutes tes forces!

Yankele:

Ecoutes Papa: Aussi Dieu, mais avant tout l’argent!

J’aimerais l’argent, mon dieu, de tout mon cœur,

De tout mon être et de toutes mes forces !

E toi là haut, continues à perdre ton temps et pries !

(s’adressant au publique):

Et ainsi, mes chères,

quand j’ai encaissé une belle somme d’argent,

· mon père, ce radin, ne m’aidât pas avec  un sou,

 j’ai tout gagné de mes propres mains -

des mains propres, je vous l’assure !

J’ai pris le prochain bateau pour les Etats-Unis

Apparaissent deux danseuses, les femmes de Yankele, qui dansent autour de lui.

Chant: What can you do, that’s America

Pour aller en Amérique, j’ai économisé,

moi, fils d’un saint homme, du Rebbe Naftule

J’avais de beaux payoth, une Torah déchirée,

crachant donc sur notre tradition,

Je l'ai es vendu ... au marché.

Vous vous demanderez tous, comment es-ce possible ?

Et moi je vous réponds,  ceci est très plausible :

What can you do, thats America,

dans se pays il faut bien s’adapter!

what can you do, thats America, oy, oy,

le juif  doit ressembler au Goy! 

De mes belles payoth, se sont perdu les traces,

ici en Amérique se mélangent toutes les races.

Ici en Amérique toute  chose a changé,

Les hommes  se rasent, les femmes  sont barbés!

 Vous vous demanderez donc, comment est - ce possible ?

Et moi je vous réponds,  ceci est très plausible :

What can you do, thats America, 

dans se pays il faut bien s’adapter!

what can you do, thats America, oy, oy

le juif  doit ressembler au Goy 

Un jour j'ai  décidé d'aller dans mon pays,

pour que tout le monde puisse voir que  je me suis enrichi

A peine je suis entré, ma mère ha  a hurlé:

Où sont tes belles payoth, pourquoi t’es - tu rasé ! »

Tu te demanderas maman,  comment est - ce possible ?

Et mois je te réponds,  ceci est très plausible :

What can you do, thats America, 

dans se pays il faut bien s’adapter!

what can you do, thats America, oy, oy

le juif  doit ressembler au Goy! 

 Le soir  du Shabbath, ce jour où tout est bon, 

Je tire de ma poche, un sandwich au jambon.

Papa, le pauvre, s’écrie: "Oy, oy, oy, oy, va voi!"

Mon fils est devenu un authentique goy!

Tu te demanderas cher papa: comment est - ce possible ?

Et mois je te réponds,  ceci est très plausible :

What can you do, thats America, 

dans se pays il faut bien s’adapter!

what can you do, thats America, oy,oy

le juif doit ressembler au goy !

Se lève mon cher Papa, avec une voix tonnante

me pose une question, un peu embarrassante.

"Réponds  - moi Yankele, mon fils et soit précis,

dis – moi, es - tu encore, un petit peu circoncis

Tu te demanderas, papa: comment est - ce possible ?

Et mois je te réponds,  ceci est très plausible :

What can you do, thats America, 

dans se pays il faut bien s’adapter!

what can you do, thats America, oy, oy

Le juif doit ressembler au goy!

parlé

Eh oui, le Juif doit ressembler au Goy!

Mais pas en Pologne!

Qu’est - ce qui se passe?

Je retourne en Pologne à Zitomir, pour vendre mes maisons

Et… la guerre éclate.

Ces boches, ces Nazis,

 ne me laissent pas retourner en Amérique

Ils disent que je suis un Yid et que je ne ressemble pas à un Goy,

que le yid est yid et, malgré son passeport, 

ne peut pas retourner aux Etats Unis.

Ma fiancée court au Consulat américain, 

Elle oui, peut retourner, moi non!

Comment finira cette histoire?l

Heureusement que j’ai investi mon argent aux Etats-Unis.

Mes Dollars me sauveront| !

Shoàh

Shabbath. Autour de la table dressée, le Rebbe, la Rebbetze, Moishele, disciples et enfants. A distance, seul, Yankele fume. .

Chant: Shabbes, shabbes, shabbes (Folclore)

Shabbes, shabbes, shabbes, shabbes,

sul sein immer Shabbes.

Shabbes, sul sein, Shabbes sul sein,

Shabbes oif der ganze Welt!

Shoilem, shoilem, shoilem, shoilem, shoilem,

Sul sein immer shoilem.

Shoilem sul sein, shoilem sul sein,

Shoilem oif der ganze Welt!

Reysele:

traverse la scène en criant:  

Tatte, mamme, Brider,

fuyez, fuyez tous!

Les Nazis ont attaqué l’Union soviétique !

Moyshele et Reyzele s'enfuient. 

Chant: Es brennt Brider, es brennt:

de Mordechai Gebirtig

Narratrice:

S’brennt, briderlekh, s’brennt!

Oy undzer orem stetl nebekh brent!

Beyze vintn mit irgozn,

raysn, brekhen un tseblozen

starker noch di vile flamen, ales herum shoyn brent

Tous:

Un ir steyt und kukt azoy zikh, mit verlegte Hent

Un ir steyt und kukt azoy sikh,

wi undzer  Stetl brent...

Tous:

Et nous restons à regarder, tous les bras croisée,

Mais nous restons à regarder, pendant que brule la cité!

Le chant est interrompu abruptement par l’ouverture des  Valkyres de Wagner,

Entrent, par le public, en courant deux nazis, ils tiennent un immense drapeau nazi, avec le quel ils ensevelissent la famille à l'exeption de Yankele et du Rebbe. Ils sont suivis du diable avec un sac sur le dos, avec des habits de déportés, qu'il vide.

Yankele montre son dollar Américain et s'enfuit.

Pendant ce chant le Rebbe se dépouille de ces habits, tallit, ecc. et met des habits de déporté.

Chant: Nous étions cinq frères

Narratrice

Nous étions cinq frères et sœurs,  nous faisions du théâtre,

L’un ils l’ont assassinés, nous sommes restés  que quatre

Moishe le Violon, Ber la Contrebasse, 

 jouez – lui une chanson , ils l’accompagnent au Gaz!

Nous étions quatre frères , nous étudions la Torah,

L’un ils l’ont assasinés , nous sommes restés  que trois   

Moishe le Violon, Ber la Contrebasse, 

 Jouez - lui une chanson, ils l’accompagnent au Gaz!

Nous étions trois frères, nous avions une maison de jeux,

L’un ils l’ont assassiné, nous sommes restés que deux!

Moishe le Violon, Ber la Contrebasse, 

 jouez – lui une chanson , ils l’accompagnent au Gaz!

Nous étions deux frères, on nous payait pour faire le deuil,

L’un ils l’ont assassiné,  je suis resté seul.

Moishe le Violon, Ber la Contrebasse, 

 Jouez - lui une chanson, ils l’accompagnent au Gaz!

Les Nazis saisissent le Rebbe et le trainent à travers le public vers la mort.

Le diable, qui ha assisté à toute la scène, injecte dans le drapeau nazi son poison. 

De l'autre coté, la narratrice, avec une bougie soulève le drapeau, d'ou se relève un ou deux rescapés.

Lentement la lumière s’éteint

.

Troisième acte

Après Auschwitz

Jèrusalem

Narratrice:

La métamorphose du peuple juif,

qui a commencé par l'illuminisme et les droits de l'homme  et que nous avons suivis,

à travers l'écroulement de l'empire tzariste, la prise du pouvoir du  comunisme 

et l'ascension du sionisme politique,

s'accelère toujours plus tragiquement.

 La Shoà  détruit les juifs de l'Europe orientale.

Après la deuxième guerre mondiale 

nait l'Etat d'Israel.  

On peut parler aujoudhui de deux poles  du peuple juif:

Israel et Etats -Unis.

Vetu du Kittel blanc, le Rebbe entre par  le public.

Reb Naftule

Me voilà, mes chers, 

me voilà à nouveau .

Reb Naftule est  mort à Auschwitz,

mais je suis la Torah,

la Torah  éternelle, 

elle ne change pas.

Changent les autres,

Les renégats, les affairistes, les artistes,

les sionistes, les communistes, les capitalistes, les fascistes.

Il monte sur le cube et s'écrie:

Naftule:

Allo New York!

Yankele entre avec son Dollar aggrandi.

Yankele

Me voilà, cher Papa, me voilà.

Moi aussi, j'ai survécu à la Shoah

"In God we trust" est écrit sur mes Dollars,

il l' embrasse

et eux, mes dieux, je vous remercie, m’ont sauvés.

Chez nous aux Etats-Unis on demande:

Combien vaut cette personne ?

J’ai payé un   million de rançon à Hitler

…donc, je vaux beaucoup!

Naftule:

Allo Moscou!

S'approche Avremel, fils de Berele, symbole de la fin du comunisme, un personnage demi-locque-demi Chef Mafia avec un drapeau rouge minable.

Avremel

Shalom aleikhem, Grand-Père  Naftule,

je suis Avremel, le fils du commissaire du peuple, Boris Stern,

Papa, avant d’être fusillé, 

Et retourné à la foi juive,

Mais il ne m’a jamais parlé de Dieu,

Le régime communiste le défendait.

Après la guerre je suis entré dans la Mafia Russe

Et maintenant je trafique

Entre Moscou, Tel-Aviv et New York!

Il jète le drapeau.

Reb Naftule:

"Ecoute  Avremel,

Le Seigneur est notre Dieu, le Seigneur est le seul !

Tu aimeras le Seigneur, ton  Dieu, 

de tout ton cœur, de toute ton ame, de toutes tes forces !

Avremel:

Grand-Père, je n’ai plus de cœur, je n’ai plus de forces!

Le peu de force que j’ai,

me suffit à peine pour voler!

Les acteurs changent la scène :un cube pour la TV, et une scenographie pour le mur des Lamentations
,

(Un vieux palestinien, un jeune de hamas,  un enfant, se promènent à Jérusalem et s’asseyent sur un tapis. De l'autre coté un musulman fait ses prières. Au centre un Soldat Israélien (Meme personnage que le cosaque et qui correspond a Tubal du prologue) proclame des decrets 

Naftule:

 im tishkechi Jerushalaim,

tidbaq leshoni le chiqi.

Pour l'amour  de mes frères, pour l'amour de mes amis, 

je te dis, Jérusalem,

la paix soit sur toi!

Soldat:

"Décret du commando militaire israélien:

En vertu de la loi du mandat britannique

 de l’année 1937, encore en vigueur
 

sera arrêté et emprisonné j’us que à six mois, 

sans mandat d’arrêt,

 toute personne suspecte au commandement militaire.

Kamikaze:

Ils ont arrêtez mon frère depuis huit mois !

Il a été torturé,

Et nous avons plus de ses nouvelles.

 Soldat:

"Suivant la loi Ottomane de 1891,

encore en vigueur,

pourra être requise et passer à l’Etat

chaque terrain ou édifice utile à l’armée.

Entre Satan et s'approchant au jeune palestinien, il lui injecte son poison

Vieux Palestinien:

Se basant sur cette loi turque,

ils m’ont volé, il y a deux ans mes terres, 

de merveilleux oliviers!

Les exploite actuellement la colonie américaine

 d’un certain Rabbin David Goldbain

Soldat:

"Ordre du commando militaire:

Est décrété le couvre-feu dans tous les territoires occupés et Gaza 

Tout mouvement de personnes ou véhicules est défendu !

Kamikaze:

Les maudits! Demain je m’enrôle avec Hamas !

Je les déteste, je les voudrais tous morts!

Soldat:

"Aujourd’hui, vendredi,

il est défendu,

toute la population musulmane au dessous de quarante ans

de participer à la prière sur l’esplanade 

des Mosquées de Jérusalem !

Le soldat, qui est le meme personnage que Tubal du prologue, s'assied embarassé et triste. Il ne voudrait pas déclamer ces édits. S'approche Tzilla, sa soeur et Joshua (du prologue) ils   s'asseient à coté de lui.

Vieux Paléstinien:

J’irais moi seul, demain, je prierais.

Machmud, tu dois te calmer.

Eux aussi on le droit de vivre !

Ce ne sont pas tous des chacals

Ne va pas avec Hamas ! Attends !

Il faut chercher un accord

Je connais des Israéliens, qui désirent vraiment la paix et la justice

E puis…ce sont de toute façon eux, les plus forts!

Entre en scène David Goldbain et Yankele:

Yankele:

"Regarde, David Goldbain, un oiseau a fait caca sur la Keffia du vieux Arabe ! »

Goldbain:

"Maintenant les oiseaux caquent pour eux et chantent pour nous!

Tzilla :

Pourquoi es-tu si triste, Tubal? "

Yuval:

J'ai lu hier soir un Midrash sur Cain et Abel.

 "Dieu se met toujours du coté de l’opprimé

Si un juste opprime un autre juste,

Die se met du coté du juste plus faible

Si un méchant opprime un juste,

Dieu se met du coté du juste;

si un méchant opprime un autre méchant,

Die se met du coté du méchant opprimé ;

et si un juste opprime un méchant,

Dieu de met du coté du méchant opprimé !

Ca me touche , qu’en penses-tu ?

Tzilla:

Qu'en penses – tu, Goldbain?

Goldbain:

"Ca ne m’intéresse pas. 

Tzilla :

Et pourtant ca devrais t'intéresser! Ca te regarde! Il faut réfléchir!

Ou nous trouvons un accord avec les Palestiniens,

ou nous allons tous les deux vers une catastrophe!

Meme si nous devrions nous imposer par nos forces supérieures, 

En les chassant, ce qui serait la seul possibilité de victoire,

Nous serions profondément marqués

 comme usurpateurs et impérialistes par le reste du monde,

et malheureux, lacérés par nos propres divisions intérieures.

Si nous les chassons. 

nous deviendrons des coucou 

qui couvent leurs œufs sur le nid d‘un autre oiseau

Nous devons, tous, nous et eux, subir une métamorphose !

Ça fait un peu mal,

nous devon nous transformer 

de coucou en mésanges ou colibri !

Goldbain:

L’histoire ne connaît pas de métamorphoses!

Elle connaît seulement la force.

Triomphe toujours qui est le plus fort!

Joshua:

Rappelle-toi que nous sommes Israel, 

"Forts avec Dieu!"

(S’ouvre la caisse de la Télévision)

Speaker:

Hakshivu, Hakshivu!

Le pape Benoit le XVIème,

arrivé à Jerusalem avec presque tous les chefs d’Etat du monde, 

pour assister au traité de paix,

entre Israël et Phalestin, 

malheureusement renvoyé sine die,

ha rappelé  il y a un instant le paroles prononcées par Jean Paul II, 

lors de sa visite à Jérusalem:

« Nous savons qu’une paix authentique à Jerusalem, 

pourra être que le résultat d’une compréhension réciproque 

et du respect entre tous les peuples de la région. 

Juifs, Musulmans et Chrétiens ».

Rabbi Lamek Nakam-Goldbain

Après qu’ils nous ont persécuté pendant 

presque deux mille ans,

ce vieux gateux se permet de nous donner des conseils !

Kamikaze

Allah Akhbar,

Mort aux juifs et aux Chrétiens !

Les acteurs se divisent. Qui va au Mur pour prier et qui ostentanément lui tourne le dos.

Avec le chant du Psaume 23,4

Gam gam  ki eelekh begei tzalmavet, lo, lo, lo, lo lo, yirah ra ki atha imadi!

Meme si je chemine à travers une vallée de mort,

je ne crains pas,  car tu es avec moi!

 chanté par deux voix fortes et tout le coeur, termine  le troisième  acte.

FIN

Facultatif après d'éventuels applaudissements, 

ce qui ferait encore réfléchir

Entre en scène les trois enfants et avec un miroir dans la main, chantent un couplet à chaque personnage.

Ballade 

(Musique de  Kurt Weil, paroles Lifschitz)

Pour Moishele e Rukhele

Construit donc Israël,

comme un Etat bien uni,

Quand tu auras fini,

Il s’appellera Babel. 

Car dans cette vie ,

juif tu restera,

si tu crois de changer, 

tu t’en apercevra!

Pour Berele

Construits donc un monde nouveaux,

élimine toutes les crapules,

à la fin tu te rendra compte, 

tu  as construit ton propre tombeaux.

T’as construit sur   Marx Engels

Lenin et Stalin

Maintenant ils reposent tous,

dans la Naftalin

Pour Lamek Nakam - Goldbain

Prends tes bombes et tes fusées,

tue tous les palestiniens

Israël n’a pas besoin

De ce genre de saints !

Haine tu as semé, haine tu vas récolter

Et une vrais paix,

Ne se fera jamais !

Pour Yankele

Construis donc  sur  le fric,

Accumule de l’argent,

l’Euro devient ton tic,

 le Dollar ton enfant.

Ton unique pensée,

c’est comment t’enrichir

Avec ta nichée,

tu iras à moisir!

Pour un disciple orthodoxe

Sois profondément religieux,

Un vrais juif  orthodoxe,

au lieu d’être joyeux,  

t’es triste j’usqu à l’os.

Car pour ce monde et son train, train,

l’homme n’est jamais assez pieux, 

tous ses efforts sont vains, 

Il ne rejoint pas Dieu !

Reb Naftule à tous:

Le Talmud dit: Sans l’envie, aucune maison au monde.

Et j’ajoute: 

Sans l’amour de l’argent, ni riches, ni  pauvres ;

Sans la faim du pouvoir, aucune guerre ;

Sans l’orgeuil,  aucune offense ;

Sans le pêché, personne chercherai Dieu. 

�	 Faites attention !


�	 Tubal, le premier forgeron d’armes (Cfr. Genèse 4)


�	 Tzilla, la deuxième femme de Lamek, d’après le Midrash la femme pour le plaisir, tandisque Ada, la première femme, était la femme pour générer des enfants (Cfr. Genèse 4).


�	 La diasporah, l’exile


�	 Un cactus. Il pique dehors, mais est bon dedans.


�	 Lamek, le « Patriarche » de la vengeance.Cf. Gen 4,23-24.


�	 Berakah= Bénédiction ; celle-ci, nien entendu inventée pas Shulem.


�	 Hébreu ashkenazi imité : « Bénis sois-tu, Seigneur, roi de l’univers, qui nous a commandé de tuer et d’anéantir tos les idolatres ! » 


�	 Kittel, tunique blanche que les hassidims se mettent pour les grandes fetes et pour le jour de leur mort. Signe de résurrection.


�	 Dira Geld,  Argent de location.


�	 Cfr. Exode 20,4


�	 Dèjà Isabelle, reine d’Espagne avait parlé de « sangre limpio », sang pur, mais aussi les juifs y tiennent. 


�	 Adoshem, au lieu de Adonai, mon Seigneur, parole que le juif orthodoxe prononce que durant la liturgie.


�	 Une sommité de la Torah.


�	 Satan ne supporte pas que les hommes, qu’il appelle des « sacs de merde », soient supérieur à lui, pur esprit. C’est l’origine de sa chute.


�	 Hakafoth, sept processions, autour de la Torah, le sour de Simchath Torah.


�	 Beshelt, Dieu choisi d’avance l’homme et la femme qui se marieront.


�	 L’ame supplementaire du Shabbath.


�	 Bénédiction.


�	 Cette bénédiction est assignée toujour à la maitresse de la maison, ou de toute façon à une femme, qui répare ainsi la faute de Eve, qui a éteint la lumière par désobéissance.


�	 Bénis sois-tu, Seigneur, notre Dieu, roi de l’univers, qui nous a sanctifié et commandé d’allumer la lumière du Shabbath.


�	 « Paix à vous, messagers de de paix, messagers du Très Haut (Les anges). Qui est le roi des rois  des anges, le Saint, bénit soit-il. Votre entrée dans la paix, votre sortie dans la paix, messagers du très Haut. Qui est le roi des rois des anges ? Le Saint, bénit soit-il. »


�	 Viens mon bien-aimé ! (Israel) à la rencontre de ta fiancé (Reine Shabbath)


�	 Signe de l’amour infini de Dieu.


�	 Bénis sois-tu, Seigneur, notre Dieu, roi de l’univers, qui as créé le fruit de la vigne.


�	 Repos.


�	 Challàh, en mémoire des pains de préposition déposés au Temple de Jerusalem


�	 Bénis sois-tu, Seigneur, notre Dieu, roi de l’univers, qui fait sortir le pain de la terre !


�	 Disciples.


�	 Faire faillite.


�	  « Notre Rebbe, que ferons nous quand viendra le Messie ? »


	� « Quand viendra le Messie, nous ferons un grand banquet ! »


	� «Notre Rebbe,  Quesce que nous mangerons au grand banquet ? »


	� Le Leviathan (Serpent monstrueux, signe de la mort).


	� « Notre Rebbe, que boirons-nous au grand banquet ? »


	� « Le vin du Paradis »


	« Notre Rebbe, qui nouis enseignera la Torah au grand banquet ? »


	� « Moise, notre maitre ! »


	� « Notre Rebbe, qui nous chanterà au grand banquet ?  


	� « Le roi David ! »





�


	� « Notre Rebbe, qui nous illuminerà au grand banquet ? »


	    « Le Messie, fils de David.





�	 Les chassidim prolongent le Shabbath au delà de l’heure légale avec dec chants et des danses.


�	 « Elie, le Prophète, Elie (de la ville) de Tishbe, Elie (de la région) de Galaad viens vite chez nous avec le Messie, fils de David ! » 


�	 Une bonne semaine| !


�	 Gemoire, yiddish. Gemarrah = Talmude.


�	 En Union soviétique et meme encore sous Putin les juifs sont considérés comme une nation. Il y a eu une tentative de créer une république populaire juive en 1927, Birobidjan, tentative qui n’a aboutit à rien,


�	 Fils, mon fils scène similaire au deuil de David pour Avshalom ( 2 Samuel, chap.19)


�	 Père.


�	 Grand Père.


�	 Si je t’oublie, Jèrusalem…. (Ps 137,6.


�	 Mendiant juif.


�	 unee variante du chant à page…..


�	  On payait quelques hommes pour faire le deuil en dix hommes, pour que la prière soit officielle et plus efficace.


�	 Kotel Maaravi. Le seul mur resté tu deuxième temple.


�	 L’E’tat s’Israel n’a pas de vraie Constitution. Selon les orthodoxes ça devrait etre la Torah ècrite et orale.


	Pour faciliter l’occupation l’Etat d’Israel se base volontiers sur les lois Ottomanes  et celles du Mandat britannique.


�	 Une interprétation du nom « Israel » que Dieu a donné à Jacob.







